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Le traitement 
des étrangers 


Le dépéches nous ont apporté ces jours derniers bi substance 
en vonsoil qui inaugure une politique fort sévère à lon. 
anadieus originaires de pars ennemis. 


ern dur 
an ue 

bin leur sera plus permis désormais, jusqu'à la fin de la gucrre. 
hair de journaux, de livres, de brochures ou de périodiques 
4 nu dons leur propre langue sans une autorisation expresse 


cum d'Efit. ni d'en recevoir de l'extérieur. exception faite 


ù “t L 
nn. religieux et scientifiques, 

on huonce en même temps Ta suppression de treize sociétés à 
an pue où moins révolutionnaires, socialistes où anarchistes, 
Pis non «langie des pays ennemis est aussi défendue, sauf 
. ans de euractère religieux. 

j'en. plus que touté autre partie déCanada, se tronve affecté 
ere nunvean décret qui arrive par surprise et ne pent que créer 
je tonpesstot pénible. | 

{en quger de loin on pourrait croire que les éléments étrangers 


nt devenus généralemnt turbulents et que cette mesure de 
at prise pour élouffer quelque révolution naissante, 


Ptant rien n'est plus loin de lu réalité. 41 faut rendre cette 
scene conciivens de langues étrangères, Allemands, Autrichiens. 
doenec on dires, qu'ils se sont comportés d'une facon très lovale 
ns début de la guerre. Nulle part il nv a eu de complots ou 
.msment contre leur pays d'adoption, C'est à peine si les tri- 
us ont eu à juger ça et là de quelques cas de language un peu vio- 
à tendance séditieuse, et presque chaque fois l'acensation n'a 
“paier de preuves suffisantes, 


Les populations, dont les liens du sang et de In nationalité neutra- 
not out au moing-les aÿmpafhies pour la cause des Alliés. ont au 
nr de faire taire leurs sentiments continuellement froissés par 
 Lont de li guerre,-et elles sont restées parfaitement paisibles. 
ue pnaiLon bur demander de plus? Dans l’ensemble, elles ont 
ace, on peut dire, fait plus que leur devoir. On les a vues ,contri- 
Lie larsement aux œuvres de guerre en faveur des Alliés et, chose 
conte elles ont fourni un nombre considérable de soldats volon- 
files de tius APINÉOS, ‘ ‘ 


Si l'on recherche la vraie eanse de cette attitude remarquable, on 
déner Qu'il faut l'attribacr surtout au bon traitement dont furent 
Morse toutes les populations d'origine étrangère au Canada à venir 
Seqi ces derniers temps. Ces gens aimaient leur nouveau pays 
Ævloption parce qu'ils y trouvaient la liberté, 


+ 


Si depuis Vineteinq ans le Canada, sous l'empire de financiers 
pare 4 de politiciens sans principes, x poursuivi'une politique par- 
eme insensée d'immigration à outrance qui a jeté pêle-mêle dans 
ee utaides plaines de l'Ouest toutes les nationalités de l’Europe sans 
ee pocuper autrement dé l'avenir, le ‘Canada aura eu du moins à 
Mr d'avoir suivi jusqu'à l'an dernier les meilleures traditions 
SE ques en ve qui concerne le traitement des étrangers. 


ee 


it, 


Noue disons jusqu’à l'an dernier, ear nos dernières élections 
cent ras tüarquent nine orientation toute différente et inaugurent 
te epene néfaste dans notre histoire, L'expédient politique qui 
eur le droit de vote À toute une classe de citovens et l'appél passion- 
HN pires préjugés de religion et de ruce qui aveuglu les masses 
SR eausé an tort incaleulable à notre pays. Ce qui suhsistait 
nm de vraies traditions britanniques a somibré dans cette tour- 
Mate lon be nous fera jamais eroire, à nous qui sommes les plus 
tiques cf les plus canadiens dans ce pays, que ce fnt un hien 


er cenbattre Kkbas le prussinnisme pour le laisser s'implanter iei. 


Pa plus jei qu'en Europe nous ne voulons du prussianisme, 
ARTE en Sinvère horreur, soit qu'il parle allemand, anglais, 
ME on toute autre langue, car il est bien évident que c'est lui 
lion ne et irréconeiliable de toute civilisation chrétienne. 

* + * 


\ois 
It. 


Una “upprinié quelques associations bolshevistes, anarchistes et 
“olttionnaires qui ne comptent en somme que peu d'adhérents, En 
. sr emnenent a bien faits Îl faut que le pays se défende contre 

UE les Traîtres ct les séditeux, Il faut de la police dans une 
de conne dns une ville et In force ext toujours à sa place lors- 
0 Tan service de l'ordre el de la protection nationale, 


; A even ajouter qu'il est une autre secte, bien plus puissante 
nes R "eue. qu'il eût fallu mettre en tête de lu liste de pros- 
… [ assurer la paix du pays. Nos gouvernants les plus intel- 
ent “Vent aussi bien que tant autre, et nous eussions applaudi 
er ANR ont en ce couTruge : sUppri mer la secte foncièrement 
Re Ne orangistes, Ce sont les nrangistes qui. lorsque lai guerre 
Apr ï ramené une révolution en Angleterre avec des arnier 
lue pu Le comnte de et qui depuis n'ont cessé de travailler chez 
ne nutre on QU el Allemagne ep semant Ja haine et la division 
none “de € d devoir de tout homme qui aime son pays est de 
Le pop qu attre les séditeux ti les traître. S'il y en a parmi 
core, mis À n ; aps étrangère, il est impertant qu’on v mette bon 
D ee aut pas oublier non plus que les plus dangereux par- 
Mens jurés de la patrie co « 
M lovaliqne hypocrite, 
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On nous nforme qu'un rompre 
geur parcourt nos eonpagnes. 0f- 


expliquer l'attitude 
canadienne 


I semble conti d'après Fo 


pinion de eertahi- honnmes pue} \ffuires Municipales dans le 


| Le seul journal français de ;.: 
askatchewan 


Organe des Catholiques de lan: 
française du Nord-Ouest 


Paraissant lous les mercredi: 


Le 


NOTRE FOI! NOTRE LANGUE! 


Les cinq batailles de Foch 


ne 


L. J. Côté secrétaire-provin- 


cial de l’Alberta 


| 
| 
| 


L'honorable Wilfrid Gariépy 
qu, après avoir té ministre LE Le généralissime poursuit simultanément avec succès cn 
ü- batailles très importantes qui peuvent 


blice que le gouvernement provin- {binet de l'Alberta, était devenu se- 
cial de Québee étudie en ce mo-!erétaire provineial à la suite des ré- 
ment, à In suggestion de plusieurs] cents changements ministériels, à 
personnages 1mBortants, la ques- | démissionné poux des raisons d'at- 
tion d'envoyer dû l'rance et aux |faires, paraît-il, 11 a été remplacé 
Etats-Unis une Auision “pour ex- {par M. JL. Côté, député de Grou- 
pliquer l’attitadé de li province! ard, qui a été assermienté jeudi ma- 
de Québec dans: 1 guerre et latin. M. Côté est natif des Fhoule- 
réhabiliter aux yeux de ceux qui|ments, province de Québec, I y à 
se sont laissés troniper par les ca-lune quinzaine d'années qu'il est 
lomnies que lon à répandues enr {établi dune l'Alberta, et depuis six 
son compte.” Cette miion com- {ou sept ans. il représente Le comté 
prendrait les principiux hommes {de (irounrd dans la  législatnre 
publics de In province. de vette province. L 

Sir Lomer Gouin lui-même en 
ferait partie comme clef, et' elle 
comprendrait en outre M, A, Tur- 
meon, Îe sénateüf sandurand, lel . 
snateur Belçourt. M. Thomas Lu commission d'achat des <e- 
Chupuis, le, Di-Béluul et quelques |mences du Dominion va faire im- 
autres, au nombre d'une diznine [Médiatement une enquête pour 
environ. | connaître 1 quantité exacte de 


frant en vente des livres religieux 
qu'un certain nombre ne nos coni- 
patriotes achètent sanx méfiance, 
Or il sagit naturellement dr Birres 
renfermant des doctrines condarn- 
nées par l'Eglise et qu'un catholi- 
que ne ppeut garder en sa posses- 
sion, En garde contre ces colpor- 
teurs qui cherchent à semer l'er- 
reur et le donte au sein de nos po- 
pulations franeo-canadien nes. 


En faisant ses adieux à la colo- 
nie française et à la population eu- 
nadienne-francaise de Montréal, 
AI C. E, Bonin, l'anrien consul 
général de France, a dit: ‘Les ('a- 
nadiens français représentent le 
plus fort élément homogène de 
langue française qu'il y ait hors 
de ta France: rt Montréal, bien 
que nombre de gens l'ignorent.— 


a 


La question des semences 


amener un résultat décisif 


HMerepedi 9 septembre 
L] 0 . 

L'ennemi fuit en Orient 

En Macédoine, li Situation des 
Bulgares et des Allemande devient 
chaque jour plus critique tanesuve 
ue jes forces alliées maintiennent 
fermement des positions qu'elles 
leur ont enlevées, En Palestine, 
sur les deux rives du Jéurdaif. les 
dernières opérations des troupes 
anglaises appnyées dex troupes ari- 
bes amies de l'Entente font en- 
trevoir la destruetion complète où 
la capture des troupes ottomanes 
qui opèrent dans ce pavs lointain. 

Sur tout le long du front de 100 
milles en Macédoine, de la région 
au nord de Monastir jusqu'au lac 
Doiran, les armées de l'Entente 
ont de nouveau avancé, chassant 
devant elles les troupes démorali- 
sées des Bulgares et des Allemande. 


| 


principale de comimumention 
ha plaçant dans une position 
eaire. Le roi Ferdinand à den 
lé au général Mackensen, acte, 
lement à Bucharest, de prend. 
le commandement de ses arts. 
d'arrêter l'avance des Allir- 

| La quatrième armée turuiie 
Palestine est virtuellement cr. 
clée dans la région du Jon 
‘et sur le point d'être anénntie 1 
total des prisonniers s'élève ni 
lenant à 43.000. 


Pendeedi2T septembre, 


Brillants succès sur un front 
de 20 milles 
L'offensive française commen 
cée hier en Champagne se pour 
avec sucebs, Sur tout le froit 
d'attaque entre la Suippe et lai le 
rét d'Argonse, les fo nidables po 


est la quatrième ville française du ——, —0- - blé, d'avoine, d'orge et de seigle 
monde. après Paris Marseille e1 | Plus ede journaux en langue requise par ehaque municipalité 
Lyon”. entiemie Iponr les semences, 


Voilà un nouveau témoignagr 
que feraient bien de méditer bon 
nombre de gens qui s'imaginent 

ue le français esf une langue 
ineristante au l'anada. 
* * 

Le Star admettuit, ces jours-ci, 
que la population de la Saskatuhe- 
wan, tout en étant fermement dé- 
terminée à avoir des écoles anglai- 
ss, semble inclinée à accorder 
quelques “privilèges spéciaux” a 
français. Mais, naturellement, pas 
de bilinguisme sous quelque forme 
que ce soif! 7 

* x * 


"Ida. 


gouvernement x pris des me- 
énergiqués. pour réprimer 
agitations@inemie au Carir- 
- Treize oëdanisations. tontes 
d'un caractère Éolutionnaire _et 
bolshevik, ont. 8 déclarées 1lé- 


Le 
sûres 
toute 


gales, De plu aneun journal, 
tract, brachurétéé, livre on publi- 
cation d'aucun sorte ne pourra 


parnitre en latibie ennemie d'ici 


a fin de la gnétfe. 


des publications 
k UNE é HA TH é 


. T'importatio 


da méêrne 


“rhibée, mais exception est faite 


La province de Québer a elle pour les travaux d'un caractèré 


aussi sa question scolaire. Une 
campagne insidieuse se poursuit 
dans les milieux radicaux. avec 
l'appui de la franc-maçonnerie et 
du protestantisme, pour établir 
l'Ecole d'Etat et la Ééquentation 
scolaire obligatoire. Les journaux 
catholiques ayant unanimement 


î 


| 


è 


donné l'éveil. il y a tout Len de | 


croire que la saine opinion publh- 
que ne se laissera pas! tromper. 
(eût été peut-être bien différent 
si nous n'avions pas maintenant 
dans la vieille province une presse 
catholique, puissante et érontée, 
La presse catholique est la sauve- 
garde du. peu plé . 


| 


religieux ou scientifique ne conte- 
uant auenne matière répréhonsi- 
3 +4 # 


ble, . 
prix du papier à journal 


Le 


Le nouveau prix fixé par le con- 
trôleur du papier pour le papier : 


ee ——— 1 


journal manufacturé à Fort Fran 


ces. pour les journaux de l'Ouest, 
est $73 la tonur. , 
Le contrôleur émetira prochai- 
nement de nouveaux règlements 
pour la conservation du vanier à 
Journal. On n'autoriserx la fon- 
dutiaon d'aucun nouveau journal 
pendant la durée de la guerre. 
Plusieurs villes eanadiennes 


dont les renforts n'ont pui renfor-dsitions allemandes, d'une profon. 
cer la ligne ot offrir une certaine deur de plus de trois milles, ont 
résistance au Hot envahissent, été brilliniment enlevées, 
En Palestine, le: troupes -an- Les Franenis ont pris li butte 
l QU, 
sluises, opérant au lu côte, ont du Mesnil. la butte du Sount. Ls 
pris les deux importantes villes de [butte du Tahure. les villages de 
Taïfa et d'Acre, tandis qu'à l'est Taluire, Ripont, Rouvrov, Corn 
du Jourdain, les Tures sont pur. fen-Dormois et Servon-Melzieonirt 
tout en retraite, rudement talou- [Les prisonniers se chitfrent lt 
nés par les Anglais et les sujets du [qu'à présent à 7.000. dont 20 
| roi arabe de l'Hedjaz qui combat [officiers. 
aux côtés der Anglais, iLes Alliés font encore 10.000 
Devant Saint-Quentin prisonniers en Bulgarie 

Aux dernières nouvelles, Saint | LS nes alliées en Muriil 
Quentin esf brésque eñtiètémientt 1% rRiDes ape en reel 
encrelé et au nord, les Tomimies Le Ont fait 10,000 muoaveaux vi: 
L 7 * + à A 17 6 d ( u = 
ont de nonvent entamé la forte L'ofanss #1 pre 200 nn 
ligne cunemie qui protège Cam- [EL qfensive se continue avec su 
brai . ‘ Les apérations ont été par 
A l'ouest de St-Quentin. sur un ticulioremeut favorables les 2 1 


: : . 2 septembre Les troupes ont 

ront de quatre milles, s'étendant FE SP TA M” 
front d à la riviore Oienon, Lee Éranehi le formidable massif «le 
€ “ LA à = * “+ 


troupes anglaises ont sensiblement polabitan gl te rontiore de “l 
avancé Jeur front, maleré la régie. | PUANTE, ) er sons nur 
tance désespére de l'ennemi et [PATES le a ville de Strummiti 
elles ont capturé près de S00 prie [Srmedi 28 septembre 

Fsouniers. Une rude bataille es Trois offensives en cours 
jen eours à Seleney, nn village ST L'armée du général Gourant. 
tué à peine à 2 milles de La bat uns «on offensive de Champaurr 
lieue ouest de St Quentin. Autour aprèg avoir eapturé l'important 
d'Epeby et plus au nord, dans le fécntre de ehemins de.fer de Sur 
secteur de Cambrai, les nos  Inielr, continue d'avancer. 
anglaises en face de la ligne Tin- [Les troupes anglaises devinr 
denburg ont été attaquée. Dans ICimbrai ont pris Arlex Font. 
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On a arrêté à Toronto un hoin- 
me extrêmenient dangereux, Cons- 
tantin Goshuik, secrétaire du paur- 
ti socialiste révolutionnaire der 
Bolsheviki, T1 a été condamné à 
$1000 d'amende et à trois ans de 
pénitencier, simplgment à cause 
des brochures et des nracès ver- 
baux saisis anx réunions de sa sn- 
ciété, 


EL. Sarmuel (tompers, président de! 
Ai -Fération du ‘Fravait armért 
cain, est arrivé en France, Il a 
assisté à une réception dorfnée par 
le maréchal Joffre, M, Pichon. 
ministre des Afftirés étrangères 
ét le président Poineart: samedi 
dernier, il n visité le front am. 
ricain, 


"0x, 


ms. 


Le journal “La Liberté” de 
Fribgure (Suisse), du 8 août 
1918, publie, d'après la presse ita- 
lienne, une statistique établissant 
que plus de 2000 Cupueins sont 
mobilisés dans les armées alles: 

En Belgique, v est-il dit, 48 
Capucins sont mobilisés comm e 
aumôniers, brancardiers et infir 
tiers, dont une quinzaine ont été 


cités à l’ordre du jour. Plusieur. 
Belges se tronvent également par 
ui les 40 Capucins affectés at ser- 
vice religieux des troupes des In- 
des anglnises, 

Le prochain emprunt de la Vic- 


vont se trouver -1n8 journaux quu- 
tidiens, si certiins imanufacturiors 
excoutent leur menace de cesser 
d'appravisionner leurs elient- 


RS end 


Le clergé du divrèse de Rimous- 
ki a fourni la somme de douze 
mille piastres pour fonder une 
bourse destinée à favoriser l'envoi 
aux universités européennes dun 


les Flandres, les Anglais ont re- 
pris une partie de leur ancien svs- 
tème de tranchées au sud d'Ypires. 
Jeudi 26 septembre 

Nouvelle offensive en Cham- 


ne Notre-Dame, Cantrino Nov. 
Es a Sailly. .: 

‘Les troupes canadignnes on 
passé Havencourt et atteint lai ro 
te-Douai-Cambrai à la tombée 


plus grand nombre de jeunes prê- 
tres qui se destinent au professa- 
rat dans le séminaire diveésain. 
Cette bourse fat remise à Mgr 
Blais pour son cadeau de nacés 
d'argent  épiscopales. (C’est une 
nouvelle preuve de l'intérêt aue 
porte notre clergé canadien an pro- 
grès de l'enseignement. 
er” 

Citant le rapport financier, pu- 
blié dans le. numéro de septembre 
1918 du Columbiad, organe offi- 
ciel des Knights fo (Columbus, le 
Droit fait remarquer nue cette s0- 
ciété. dont les membres sont au 
nombre de 416,258 et dont les ve- 
cettes totales du er juillet 1917 
au ‘30 juin 1918, s'élèvent à 
$17,603,57447, n'a contribué au 
“Denier de Saint-Pierre”, pour le 
Pane, que la somme dérisoire de 
$39.30 n 

x «4 k 

“Subalituer  l'internationalism 
an nationalisme, dit Théodore 
Roosevelt, c'est abalir le patriotis- 
me. C'est aussis vicieur, aussi 
profondément démoralisant que 
de gubstituer à l'attachement fidè- 
le envers sa propre famille un dé- 
vouement équivoque À tout le 


monde”. … 
* * * 


Mgr Debout, descendant d'un 
frère de Jeunne d’Are et historien 
de la Bienheurense, entrevoit lu 
canonisation prochaine de la gran- 
de libératrice nationale. juelle 
jaie ce sera pour toute la race fran- 
aise nu. lendemain de la‘victoire! 
Et aussi la canonisatian de la Bien- 
heureuse Marquerite-Marie,une au- 
tre Sainte de France qui fut la con 
fidente du Sacré-Coeur, ne mar. 


nt ceux qui se cenchent sous le quera-t-elle pas l'inauguration de 


son règne triomphal sur notre an- 
cienne mére-patrie et sur le mon- 
de? 


+, 


Le professeur A. J. de Bray est 
chargé d'un bureau offiviel d'in- 
formations belges pour le Canada. 
Ce bureau est situé à Montréal. 
2 avenue Nus-ux, 


La Bulgarie va- 


Le 27 septoimbre, le péncral 
Franchet d'Esperey, commandant 
eu chef des armées alliées en Mu- 
cédoine, télégraphiait an gouver- 
nement français qu'un haut offi- 
cier bulgare s'était présenté devant 
lui” au nom dun généralisime de 
Parmée bulgare, demandant une 
suspension d'armes de quarantc- 
huit heures, alin de permettre l’ar- 
rivée de deux délégués autorisés 
du gouvernement büulgure. Ces 
deux délégués éttient le ministre 
des finances et le commandant de 
la seconde armée bulgare, [ls u- 
vaient l’assentiment du roi Fer- 
dinand pour arrêter les conditions 
de l'armistice et ensuite les terines 
de paix. \ 

La première nouvelle de cette 
offre de paix « été connue par une 
dépêche de Berlin. Qn prétendait 
qu'elle étuit l'œûvre uniquement 
du premier ministre, ‘que celui-ci 
n'avait l'appui ni du roi ni d'au- 
cun nembre du cabinet, Les 
journaux allemands demandaient 
le renvoi immédiat du ministre et 
sa mise en accusation pour crime 
de haute trahison, 

En réalité, l'éfré de paix a été 
décidée à la suite d’une réunion à 
laquelle assistaient tous les minis- 
tres et tous les chefs politiques. 

La loi martiale à êté proclamée 


telle faire la paix”? 


Les hostilites ,sont suspendues 


in nuit. « 

Ce matin, à 3 heures. les trouftes | L'urmée helge n commencé unie 
franenises se sont portées à l'atén- dftaque au nord Ypres Elle 
que, sur le front de Champagne. déj fait une avante de plus sie 
avec l’armée américaine opérajt deux nrilles et demi à certain 
plus à l'est. : ? [points et mille prisonniers ont «1 

L'attaque franco-amémeaine en féomptés. De sérienx combats ne 
Champagne est la prendère ruce [lieu entre Dixmude et Ypres 
tentée pur le Alliés dans ve: sec- dans la forêt de Hontholts 1: 
teur, depuis que le maréchal Fach nord ay pres, 

a pris le commandement en juil. {Lundi 30 septembre 

let. Elle est la suite logique du | Les cinq batailles de Foch 
succès que les Alliés ont remporté! Le maréchal Foeh dirige en ce 
en Picardie, en refoulant l'ennemi nomment avee succès cina batailles. 
jusqu'à la ligne [Tindenburg, d'At- lfait unique dans l'histoire. Cha- 
ras à Laon, Une poussée au nord. line d'elles se déroule de telle fa- 
en Champagne, menuce les lines lou que chaque armée xoutiont: 
de communication en arrière Qu |Pautre et forme une part Mdispen- 
systèîne de défense Hindenbure. fé}je de l'effort commun. 

où les Allemands s'efforcent del Tes experts s'accordent à dire 
contenir les troupes anglo-fran- loue ]a retraite de l'ennemi sur un 


çuises, La longueur du front d'at-{f 
re 


1e ne, iene plus coure—-probablttnent 
taque n’est pas révélée, mais il est lle d'Anvers, Bruxelles, Mizi- 
probable qu’elle s'étend sur une 


\ ‘ res et Metz— est imminente. 
bonne partie de la distance entre 


- . On considère que la journee 
Reims St Verdun, et probablement Ephier à marqué le premier pus 
ru delà, 


- [dans ln phase décisive de li ouer 
Le front de Champagne est le ». Les Rolges sogt près de Lun. 
point où, logiquement, les Alliés 


, rs, * Les Anglais, s’'avançant at 
peuvent-teuter de super lu ligne 


Tindenburg. Sur une honne dis- 


eau de la Lis, vont taurner L': 
" . le. Ea ligne Siegfried tombe cn 
tunce à l'est de Rens, le terrain à 
est ussez uni et, une avance pren- 


fièces à deux points vitaux, Can. 
Pre bai et Saint-Quentin. Le Ca 
drait en flanc Laon et peut-être St Let, le pillier central de ln liune 
Quentin. Chose plus importante, Éfindenburg, est tourné. Le :!- 
encore, une pareille progression |néral Mangin repousse l'ennenr 
couperait les lignes de communi- En nord du Chemin des Dane. 
vation, à l’est de Laon, nivot dette général Gournud est aux porte 
retranchements allemands entre {de Charlemagne. sur le che: 
Lundi, une convention a été si- Reims et Ypres. Une trouée des de Vonzières. Dans le cours «ir 
enée par laquelle les hostilités ont | Alliés pourrait. séparer lex troun8s |]à semaine dérnière. les Alliés on! 
pris fin à midi, La Bulgarie a- [allemandes en deux gronpes, sur Jeff plus de 50.000 prisonniers sur 
{bandonne le contrôle complet. deilfrant occidental. | le front ouest. 
ses. chemins de-fer. Elle a agcepté Bulgarie envahie ‘|! Les progrès de l'offensive sont 
tous les termes imposés par ler | Les Alliés ant envahi le territni- [mis en évidence par le fait qu ar- 
Alliés. On suppose que’ cet lolre bulgare. La route Philen-Vé-loun des dénartemente françai- 
premier pas vers ln défection bul- {es x été coupée à Izvor, isolant lt fn'est plus entiérement oeenpe puit 
gare, première armée buluare de &a Higen. l'ennemi. 
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loire aux Etats-Unis vise à attein- pagne 
dre qu ovinimum de six milliards 
Le Kaiser doit s'apercevoir que les 
Aunéricains sont décidés à aller 
jusqu'a bout, 


à Sofia, Ü va quelques temps, À 
-nur SUOTE SN HUPAU op 2} Y] 
allemandes et de démonstrations 
populaires devant le palais roval. 

Le premier ministre de Serbie 
muet les Alliés en garde contre celle 
offre de paix. [l veut y voir un 
piège qui doit permettre anx Bul- 
gures de recevoir des renforts. 

La publication de la requête 
d'urmistiee dans les journaux de 
Berlin a causé une véritable pani- 
-que à la Bourse. no 

En réponse des Alliés à été que 
les opérations militaires ne peu- 
vent être suspendues Quand à 
la question de la paix, il a été elai- 
remebt signifié au gouvernement. 
de Sofia qu’elle entraîne une rup- 
ture complète avec li Turquie, 
l'Allemagne et l'Autriche-Hon- 
rie, la démobilisation de l’armée 
bulgnre et l'évacuation de tout le 
territoire par elle occupé, Ces con- 
| ditions’ devaient être regardées 
comme finales, 


LE 


ler oclobré RL : | 
Lutte désespérée sur un front 
de 250 milles 
Sur un front d'une longneuÿ 
de prés de 400 milles, une 
ete bafaille est engagée nc- 
te eheat sur 250 milles. 
Pis Pilou ont continné de pra- 
hier: ils ont fraversé en 
sets junnts los routes Zarren- 
Fier Roulers\ènin: ils sont 
aus s par les Français. 
fronipus (rançaises en Cham- 


dot 


de 


: 
th 


tosset 


Moi ou fait une importante 
oo cles ont pris Binarvilli 
et Patte Audry, | 


vs Proneus ont fait plus de 
Trou prisonniers entre la -Suin- 
pet \ronnne ef capturé 300 ca- 
nous ejuss le 26 sontembre, 

Connae tésultat de l'avance du 
totur L Nanoin. semedi dernier. 
tu to übdtenn de Malmaison et 
Loparre ones du Chennn dés Da- 
ondron LOU verges sont 
O4 pu ss sston dos Françhis, 

! de plus en plus me- 
us Anglais, brûle en 
ce chdroits 

ne 


EN MARGE 
de la GUERRE 


er eee ro 


lire 


out 
lt, ii 


noi vonorale des critiques 
set que lé moment déci- 
he C'est an plus tard 
sont-ils, que lt vicioire 
Cenfiendra aux Alliés, 
res $C continuent mi 
des tip touts les frañits, 


} 
frite, 
L 


Ti 
ii 


rs 


j'etnier (Canadien français 

nest da plus hate décoiation 
Pire angluise, la eroix Victo- 
put Je commencement de 
ou ct un soldat tombé de- 
pete ucrques semaines en France. 
Le Réillé 11 est de notre race, 
boat de son non peu ecmmun, 
ste, ‘C'est nn de og com- 
. un Canadien français de 
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{ 
Puottpote 
= te 
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ls. autrefois mécanitien à 
trot ode la coifipimie : John 
Li lscon. écrit ‘an Saleil un E 


tespelclant de Ja région de la 


Viutsn.li: 1, d'aprés ce qu'on f 
de étuit un rarsk 


pet deviner Keal 


h. Do 


fédéral. et 
ls ie + Piélonturie, 
cloide loppnositiéieta Tégiela- 
Lie osnitobmine, ot inorta le 
ete cour ur chat d'honneur 

Prrue, le Sn va Lien 

k ïcnilles eanédiènnes fran- 


ŒU 
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# le 
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Use ut aient Éasétienré 
etes par 1 mortide guslques- 
1 ns be POUTS ONE [re pr dé L 


Fi soc ct 


le] 
cuvrre ! 


io loiouel Tél om- 
hétnt du 2e Fat van 
‘ Colis est pi hier. 


ct 


chui dl rentle 
dif, de Ja 
Lie. finest &g 
cnuroic ef AE 
iitpeute chien. qi "est 


Les 


Le 38 an 
€e brave 
| € otiginai- 
on hi tHÉTERE, s'&t..disingué 
Put connbats étita été ho- 
ot la France der décorn- 
tte t hevalior ctinabdeur de 


RTE 


é-Nosd : a 
rer dx trou. 
“Stat Madagiéear et 
: aponté 23 
checule des e 
Cols fait tout g' 
4 part celg 
Pat ose ontt don É 
gent je 
surtt, 
eut tonrni 4 : 
Hostuiiupes. OH 
le 


LS NE 


che 


subis, 
5 
fes 
ht 


ruse 


lelaron Burtans 


tel nalleuent dé ES le 
Preinier rejet de eh positions 
Cpostentes®, chers à Hissatiees 
de Entente: ST ÉShais peus 
qu be AIlié aceéptéfiient sur le 


chimie offres dé 

ce colonel Rousévétt vient de 
revoir un câblogrinmine lui an- 
ue icant que son ls, 6 “major 
Phéodore Kouxevelt, à été, promu 
at oil de ue ft 
son pocitiott, - -, 

lu leutenant-olggét Rousevelt 
Heta en France "ee les pre 
nets rontingonts #inéricuins: il 
a ét blesse plusieurs fois et ra 
mine à laris, IF agé dlécuré 
por bravotire ut front. 


ose 


le Kaiuy se trouygit dernière 
ent Mannheim quand la ville 
Put beinurdée par. des, avitteurs 
ani.  L'eunsperenriet, son. étit- 
major durent se réfigien-en foute 
bite durs la cave du : elais pyal 
OÙ dis recforent viu bi Hnutes. Le 


polis one ut pas nttoi +” comme 
1 l'avait ete lors d'agæid FÉCÉr 
bo ui des boinbes tornbèrent 


Alors tt, 


coidhape, 


ee ne en one 


e Frincek 


ulonel. de | 


(Comment 
on devient 
sénateu 


On répond 
au“Star” 


Le Star du 25 septembre pu- 
bliait Ju tettre suivante, en réponse 
à son fameux, article duns lequel 
il demandait la suppression des 
jéürnaux non anglais dans la pro 
vince: 

Editor, ‘Dailv Star, 

Sir:—In vour issue of the 10h 
inst, appeared an editorial under 
the heading “Eliminating the 
Foreign Language Press,” Ax the 
title indicates you aim at tle 
suppression, outside of Quebec, of- 
all publications in any language 
other than English. 

There are, you suy, two more 
such papers remaining in this 
province, one Ruthenian and the 
other a French Canadian weeklv. 
Another publication in, German 
having become English litelr vou 
“ould now advocate the sup. 
session of the remnaining two, if 
! understand rightly. 

This is a matter open {0 
liscussion with a few other thou- 
“nd questions in the world. and 
‘tis notwmy intention here to 
hallenge vour opinion or tnpose 
uine on this subject.  Having 
ollowed in vour paper and others, 
hese language questions, here are 
“few points L'would ask von to 
ucidate, 

Among the papers vou deem 
houlf be eliminated ‘the sooner 
he bettor for the country. vou 
-efer to some written in Quebec 
nd elsewhere in “French Cana 
lian.” So far J have read papers 
vritten in English or in French 
nds: T did not know there was | 
üeh a thing as the Freneh Cana. 


| 
| 


M. Lrnest Bilodeau, très nn 
courant des dessous parlementai. 
res, nous explique comment M. 
Furviff, ancien libéral fougueux; 
s'est laissé amadouer et est devenu 
mür pour un siège au Sénat, 

“La noruination du nouveau sé- 
nufeur Turriff et définitivement 
uinoncée, et il n'est pas nécessaire 
L'être des amis de l’aneien député 
Æ'Assiniboia pour en éprouver par 
svmpathie une espèce de soulage. 
tuent pour lui. Sans l’admettre 
suvertenent, lancien eombattant 
Hhéral tait candidat à ce poste 
depuis les tout prémiers jours d'é- 
branlement, et de défection dans 
'e eunip libéral, pendant la session 
Fété de 1917, On remarqua d’a- 
5ord qu'il ne prenait plus une part 
uissi active aux séances de la 
‘‘hambre, et lou commença de 
-'étonner lorsqu'il y eut deux se. 
miaines qu'il n'avait pas invectivé 
le gouvernement. “Car jusque là, 
nul mernbre de la gauche n'avait 
‘té plus aetif & l'attaque ni plus 
ersatile das l'argumentation. 
Sur n'importe quelle question, on 
ouvail toujours compter sur Tur- 

if pour un coup d'épaule —au 

le mâchoire— d'une heure au 
noins, Et l'en se connaissait tel. 
‘“inent les uns les autres, à la sixiè. 
me session du précédent parle 
ment, que la dfoite ne pouvait 
us voir sr lever lé-député d'Asi. 

boit avéc"sa chévelure boucle 

++ son-expression hardie, sans lais- 
+ entendre à l'avance quelques 

ires Inoqueurs. On avait le sen. 
dian langunge in Canada and 1 {'hinent qné “le sonei de la vérité 
vould be verv grateful to -von if EF ntégrale n allait pas gêner le flot 
cou would name me some of the + sa patole, “Mais c'est là péché 
sapers written in that language, | éniel duns un parlement. ét la 
is L'should think it would be very [ficonde dont jouit le nouveau sc. 
“nterestine to make the comp f'iateur lui permettait de faire 
“#in of that language with. the} lurer le tetnps en-atténdaut qu il 
Parisian Frençl of the Canadian | it trouvé une base sérieuse où du 
vapere F have -read so far. |} uoins plausible son. éehafand a 
2e. Mais il avait la qualité d’être 


Moreover could you tell me iffae. avait la qu 
‘he “Frenfh Canadian‘ languuge Ÿ ujetirs prût ef JaAfnais en peine. 
l'a manqué à 4 gauche, l'hiver 


nas be called x foreign. language AL A UE . 
F. [icruier, bien- que lès. nouvelles 


ere in Canada © bien ês 
” Just one more question. We [-avrues aient couvert pur leur asei 
ire told benevolentiv that The | luité bien des points faibles dans 
tar is not intolerant of other|'à muraille. Comme Fécompense, 
‘anguages in the -nrovinces nut: l'os spetateuirs potivalètd goûter la 
tot Québec What À advocaté |'nissance malicieuse de voir à la 
“ shinply to suppress the téaching froite de. Toratétit: quelques-uns 
# such “other: languages” “aud | Les visages. autrefois les plu agres 
‘elhninate their pres” Tite dé sadiche. efr celWE ge M. 
Now this puts tuè in m Partiff at pas celui’ qui, fai 

e it naîtfé le moins de remercie. 

cents moqueur8!t 0 7 


à ind £a 
ftle incident of-fthe great War. 
_ A qui le tour? 


À Poilu and a Tommy on leave 
Lvere together visiting the Louvre E 
én Paris Thev stoppéd before a L 

statue deprived of head.arms and f- 
ous, “This is the statue of the 
utory of Saotbrace” says the. 
Poil to Pominy, After à long 
nue Tommy éxrlmimed: “Well, 
fthis is a victors what would 
De if it had been à defent?” 
Your readers of the “other lans. 
suaues And therë are a gréut 
muuber who èun read English. 
eside their ont langriage—#ffèr 
erusing such artivles às the ane: 
V “will 

cb 


os 


“La mimistre de la Guerre des 
. Ftats Unis raconte l'anecdote sui. 
raute qui, asuretil prouvegles 
ifigrés que fuit en. Arnérique la 
Hscipline milite. 

. Dans un Wagon de chemin de 
‘er, un:suldat ivéit ouvert sa tu_ 
que. ‘Un sergent lui -éhjaignit 
le. la réboitoññer. Un: officier 


“ferred to in this tieiter, wilPI RU se Houvait dans le même wa. 


raturaliv ask themselves: Feb on Se iesas et dit: «2 là vive à 
the treniment “of tolerance. |; -—#étpent: vins avez là pipe à 


FOR 
vhat in the vérld-would Le detre 
Fous if these gand. pévple ever 
cenme intolerant? > 
Yours tniÿ. 
JF, A. TESSIER 


‘a bouëhe:-e6 n'est pas ainsi-îu'on 
lonne des ordres. ‘ Relisez l'article 
14, ynxagraplie M. Je suis le 
hajor Blauk. 2? D 
: Avant ainsi parlé, le major 
Blank, satisfait de hri-mômé, se 
“assit. Mais, alors. une. voix plei. 
ie d'antorité parti 


pa 


ubk Luke, Kusk. 


RE 


L'Angleterre achètera nos] lu wagon: St ce 
\ chevaux Si le mujor Biagk veut hien 


relire luimiême lo paragranb 

verra qu'un-oficier né duit jm 
mais réprinaider un sergent de 
runt un soldat, Je suis le géné. 


ral Dash. 


Le ministère de la puerre de la 
crande-Bretagne à fait cngnaître | 
ur câblograime son intention 
l'acheter tous les chevaux cans. 
lens mis en vente et quf sont pro. 
res à la remonté, et qi j 
ut. il est alloué un sb 
lit au gouvernement 

Un groupe d’arhete 
“aux de remonte nlacé 
ccetion d'officiers vété 

criuliens et récérninef 
lu front, est - déjà % 
l'Ouest en vue Ai 
achats. - 
Là Aévision prise paf 


UNE FEMME EST TOR- 
°" TUREE ? 


“ [Elle souffrait beaucoup des 
cors parce qu'elle portait des 
chaussures avec des talons 


te maintenant. 


ÿ 
0 


Un monument commémoratif de 
du crime du “Lusitania”" | 


ue une autorité 

Cipcingaté, +, LS 

Vous pourrez: élever .vos: 
os ongles i'Youd ous don- 
ÉE 


Le Merchant Service : Revie, L* M) 
revue de ln matine marchande Fprdcurér 
“itannique, propose que le crimié iplus pit 
troce du térpiliade du. Lutatiq ic es 
oif commimoré en. fixut 
coute de très grardé Airiér Fi 


H 


' 


trdel'üutré bout 


gluante qui sèche dans le temps dé 


Racontez-ceei à votre feunme, 


hauts. Mais que lui impor- |: 


Lors! - 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, MERCREDI 2 OCTOBRE j918. 


# 


Les petites annohces sont le moyen 
le plus économique pr + les Franco- 
-anadiens «le se mettre À celation avec 


Ce freezone est nine <ubstunec 


le dire. Il fait ratatiner le cor Jéur nspatriotes por la transaction 
‘ ,{des affaires. Notre ‘Jiste des petites 
r sans attaquer In peau autour jannonces allonge 1outes les  semni- 


nes: Ceux qui ont employé ce procédé 
én ont toujours été satisfaits. 7 


Partridge Bros 


Plomberie et appareils 4 
chaulffage.-- Ouvrages de 
métal en feuilles 
v'éléphonez au No. 8008 Jorsque voue 

avez des réparations À faire. 
Île rue Ouest 
en arrière dn magasin Manville 


a 
”) 


me 


Dr ALBERT MATHIEU 


Des Iôptinux de France et 
l'Hô 


d'Auglotczre 
ex-Chivurgien-Spécimiste F 

e pour 
les inaladies de la tête, 


pital “Militaire West Cl 

Spécialiste pour les maladies des 
yeux, des oreilles, du nez, de la 
gorge, et chirurgie plastique de 


la fête 
413-114. Edifice MeCALLUM HILL 


REGINA. Sask. 
Téléphone 4050, Résidence, 
Bureagx 2109 


/ 
Nous faisons 
exactement . 
ce qu'il faut 


Faussés 
pour réparer une voiture correcte 


aux Morcetux brisés ou 
meut. Pas de précipitation duns 
le travail, Si vous voulez faire ré- 
parez votre voiture comme il faut. 
ëmnfiez-nuus la besoyne. 


ERDMAN BROS 


—Avenue Centrale— 
en face le Queens Hotel. 


de de 28e 2e or à 


Autrefois c'étaient #ENSIONNAT DE NOTRE- 
DAME DU SACRE-COEUR 


J. M. P. McLEOD 
_.. MAGASIN GENERAL 
ST. LOUIS, SASK. 


Stock complet, Prix trôs modérés, 
Fourrures et produits de la ferme 
achetés aux plus-hauts prix, BIEN- 
VENCE A TOUS. 


nes ment 


Ë 


=. 
. 


les ‘photos de James’: HOWELL, - SASK. 


dirigé par les 


FILLES de la PROVIDENGE 


Cette institution a pour but de 
donner aux enfants une éducation 
chrétienne. Le progranime sco- 
laire comprend toùs les Cours d'é- 
tudes de l'école séparée, en an- 
glais et en français, 
Les petits garcons au-dessous de 
onze ans ÿ sont amis 
Pour rernignements particuliers s'a- 
dresser à la 


Révérende Mère Supérieure 
2 4p 


Aujourd’hui ce sont les 


“PHOTOS DU CITY ART” 


Vous en entendez bericonp parler 
Lve même homme est toujours à lu tête 
de Ja mai-n 


City Art Studio 


W. JS JAMES 
 NOCVEL Æptfivr. u3NVILLE 


Entrée sur la jiôme rue 
Heures: 9 a.m. à 9 p.m. 


FEPFFERE 


| 


b 


On ensei 
ne d’après les méthodes les plus ré 
vutes la wausique et la peinture. Le 
hant et l'éloeution sunt sous Ja di. 


ks 


S & RASE EE CES | rection d'habilen : Instivutrices. Ex 
| “essionnat cotnble une- lacune |: bien 
ETALONS ENREGISTRES |srande dans l'enseignement 14 pris 
sat très modéré. Confiez-nous vs en- 


Jeunes étalons enregistrés Perche 
ron et ‘Clyde, tout âge, poids de 
1,500 à 2,000 livres, Prix, de $250 
à $1,150. Conditions au goût de 
J'acheteur. On prend des chevaux 
en échange. ï: 
Juments enregistrées 

Jeunes juments enregistrées ler. 
cheron et Clyde. toutes les’ grui- 
deurs, poids de 1,500 à 1,700 livres. 
Vous ne pouvez trouver une meil. 
Jeure occasion nulle part en Sns- 
katchewan. | 


fants et nous les formerons à la vertu 
tout en leur donnant l'iostruction né. 
rensairet au euccès. 

1-1-18 


se mere - nn nn 


Collège d'Edmonton 


dirigé par les 
PERES JESUITES 


hs 


RES 


Cours classique et coure 
commerciai, — Prépare à 
toutes les carrières : sater- 
doce, droit, etc., et conduit 
À l'immatriculation et aux 
degrés de bachelier —Pros- 
pectus ét renseignements : |. 


ñ + v4 
Taureaux enregistrés 
ingt jeunes taureags Durban en. 
registrés. e 


| 


Le 


A. CHAMPAGNE, 
Battlefprd, Sri à 
| 


RENSEIGNEM 


Rev. PERE RECTEUR 
Collège des Jésuites 
Alberta 


18-42 


p. 10-2-19 


ENTS 


re du CN.R, Ex-interné dé la Maternité—la Mi- 


4 


Casier Postal gr 


A.E. Philion 


| Avocat et Notaire 
Oh. 7: Bunque d'Hochsiaga 


Avenue Centrale. PRINGE-ALBERT, ça, 
* Succursale à Marcelin 


| Téléphone 2785 


Dr. LAURENT ROY 


fes Hopitaux de Paris 
Spécialité: Maladies de la 
femmes 
12, Canada Life Building 
liëème Avenue 


BUREAU - un 
Telephone 2648 _Residene, 5407 ||] Sera à MARCELIN les er et 3ème 
REGINA, Sask. Samedi de chaque mois : 


mener SNSEENE 


a 
Dr C.R. PARADIS 


Autrefois de Londres et 
‘’uôpital Necker de Paris 
Specialiste en chirurgie général, 
et maladies de la femme 


Edifics McAra et Wallace 
1855 rue SCARTH, (prernier étage) 
Telephone 4605 
Besidence 2089 rne Robinson 
Telephone 4608 

AEURES-—de 9 à 11 a.m. d 
p.m. et de 7 & 8 30 pr. Fee 


REGINA, Sask, 
—— "7" SE | 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
E1 NOTAIRES 


ne ane 


mme Pnemmmennt o nat 


Dr F. Lachance 


DES HOPITAUX DE PARIS 


(4 


CHIRURGIE 
ET MALADIES 
DE LA MEMME 


SPÉCLA LITÉS: 


2584, Avenue d« Portage 
: WINNIPEG, MAN. 


mme 


Consultations de % 0 5 pm. 


Visite à l'hôpital de St. Boniface tous 
les matins, 


D AE 


Bausse de la Banque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, Sask 


a — 7: | 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


me 


ROSTHERN, sask, 


et moins cher 
æ La 
Si nos prix n'étaient bas pius be» 
que ceux des autres il vaudrait eacort 
la peine de venir acheter vos remèdes 
chez nous. ” , 


Notre principe est de ne vendre qo+ 
de remèdes de preraière qualité, et ton 
tes nos affaires se maintient su: 
cette baus. . 

De plus, comme nous vendons beau 
coup nos reruèdes n'ont pas le tempe 
de vieillir. 

Dussiez-vous paver plus che: qu 
vous ÿ regagueriez encore vais. 


Vous payez moins cher. 


{The Rexall Drug Store 
Chas. McDONALD 


Pharmacien et Opticien 
| Aveoue Central | Prince-Alber: 


rradué do l'Üriversité Laval de Québes # 


ne amor, 


T.-A. BEAUPEÉ,B.A. L-L. BÉTOURNAT BA. 


BEAUPRE & BETOURHAY 


AVOCATS, NOTAÏRMS, ETC. 


. RUREAU 
Übatnbre 813 Edifice Mcintyre 
f'él. Mai 1654 , WINNIPEG, Mar 


Ce 


LE VERT- 


TABLE 
ET-SEUL E 
AU- un | 4 
THENTE [ES À GIROUX 
QUE, : 
MEFIEZ ||. PIE | 
VOUS e la société légale 
DES IML || "BISHUP,GIROUX & couLrer , 
TA- Avotats et Notaires 
(TIONS. — | 
VEN : Edifice de la Banque Mohon ! 
DUES , ; pra | 
D'APRES [| EPMONTON  ALBERTA | 
LES ME | -— 
RTS TTC 
DU _ 


ALFRED U. LEBEL 


AVOCAT -- NOTAIRE 


Tel. Main 3013 
Chambre 10 — Banque d'Rochclaga 


WINNIPEG 


Liniment 
Minard 


Minard's Lini 
ment Co...LH. 


O’CONNOR & MAHON, 


LTD 
103, K. GC. LOC, PRINGE-ALBERT, Sask. 


828 ct 


\? 


hic 


 — LIMITED ee 
RS TO G.C ICPARDS ÈCE 
LH 4 1 as 


mate ol 


À. GELINAS 


AVOCAT ET NOTAIRHE 


Assurance feu, vie, accidents LE PAS, Man 
responsabilité d'employés ° 
Prompt service Employé françals sy à 
ntm ve « 


POUR VOS. TKAVACX DE 
NETTOYAGE et de TEINTURE, 
ADRESSEZ-VOUS A 


Henri MELIS 


Le Ave Ouest, coïin 14e Rue 


Tél. 2821 


MONUMENTS er PIERRES 
RP TOMBALES 


Nos prix sort 
1ëS plus Das 


Ù AGADEMIE ET PENSIONNAT MAISON BELGE SASK. MARBLE ani 
FRECIS ET SERVICE DE NOTRE DAME DE SI LAVAGE < 3EÛ CONSTR .*TIDu 
OMMOD 2: RE L ON TRAVAIL SOIUNE CO. LTh 
F ; PRIX MODERES. " 
E PRINCE ALBERT, Sask. RNCS { J9 JiRME 
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Le 


TOR DE MULL- 
VICINY, Sask. 


nn 


DRE 


ST. 


parler de nos ehürmantes petites chan- 
teuses toujours fidèles, depuis tantôt 
ans, 


! deu | 
WIL 


ET 


OW BUNCH, Sask. 


smbre, à 8 heu- 
dalgré la température 
réable, nos Canadiens 
grand nombre et ont 


conteren'e Im s septe 


pes du or 


grade et ét Dimanche 22 septembre, la paroisse 


Ant vents Pl : le Willow Buneh se rénnissmit à la 
mo er par des Signes nonz. 1: un ; .. 
ut preutt “1e voulnient faire par- Salle Saint-Jeun-Buptiste, afin de 
aoques EDS | qu'ils reconnais. R'êter le retour au milieu de nons de 
. DE DE D L È . 2 x 
me de PLU Ln ocintion était de Eu. l'abhé KE, Rondeau, revenatit d'in 
PC ns {ist LL 2 
ent que ete à Jeau voyage duns le Québec, 


j‘leur rendre d'immenses seT- 
je points dé vue. | 
\icror possède un des meilleurs 
uneinents franco-canadiens que 
enr rrmner dans ln province, KE 
n cout animés du meilleur esprit 
n y d'esvellents patriotes. Les 
tu bonnes et il y it encore 
peur faire de cette paroisse 
Is fortes de Ît province. 
ja suite de li vonférence de l'or- 
vénéral, M, l'abbé dJ. ©. 
loué et enthousiuste curé 
qe paroisses NL J'abbé Rahard, a 
à es paroissiens petit bijou 
qe dicours jeur a fait un petit 
mé des prineipaux faits et gestes 
pores frineaise en Canada. . 
ut nous Fait espérer que le Cercle 


Un joli programme musieal artiste- 
ment rendu, des  déclamations tou- 
shantes où comiques, d'étoqnents dis- 
urs, très belle dresse: tout 
‘ontrbun à fuire de cette fôte de fn- 
mille, une soirée des plus remarqua- 
Que MM, Iles organisatenre: 
IM. Dionne, Noël, Granger, Lapointe, 
euillent bien accepter nos félicitn- 
‘tions pour le suceès de cette fête, 

En voilà, d'ailleurs. un pâle résu- 
mé: 
Ourerture-- 


patlt 
ue a tous 

Nt 
ue 
l'an puisst® 


les. 
terres RH 
plare 
rune des D 


sara teur 
pions, let M. le Dr Godin, vive- 
ment applaudi, comme toujours, dé- 
dore l'absence du président aetif, M. 
Dionne,  malneureusement empêché 
l'axsister à cette fête. M, Godin fait 
‘éloge de notre président, dont le dé- 


OT 


Î 


de 


| In St Victor. SOUS l'habile direc-$ Ouement est eonnu ef apprécié, et 
ap de °° ° : sul rési 
ma NL l'abbé Rondenu, desservant Æ ropose ensuite ln présidence de Ja 
tion de ML virée à M, l'abbé Lemieux. 


peu tompore. comptera avant Jong- 
temps Hit moins cent membres, bien 
pravail, ef nous en aurons 
dans l'organisation qu'ils 


Duo de piano-- Pur Mile Lemieux. 
‘éjà bonne musicienne et Mlle Laval- 


depot ét lée dont l'éloge n'est plus à faire, 


Be pret me échéanee, de leur L'épare del, Coppée, déelumée avec 
feront st sogtee me diction parfaite et un geste si 
cnrnée des h ° «xpressif qu'on & pour ninsi dire ns 
TT , isté à l'émouvant drame, 
STORTHOAKS, Sask. 
Noël sanglante MON Letourneanu 


ous à chanté d'une voix émue cette 
ouchante mélodie d'une  prignante 
tetualité, à l'heure, où l'on pleure un 
uni commun. 

ler labieuu— Le pot d’eau! 

Discours M, l'abbé Lemieux sou- 
haïte au nom de tous la bienvenne ? 
4, Labbé HRondeau. dont mérite 
st Si apprécié ici Il s'en aegnitte 
nee bonheur, dans un discours fine- 
tourné: salut de bienvenue, 
demenue, qu'on it sur toutes les 
'igures, rayonnantes de In plus grand 
oîe, du plus grand bonheur: salut de 
“econnaissance, pour tant de bien fuit 
hez oous: les institutions élevées et 
idées. le Bulletin rehaussé, la Ti- 
liothèque organisée et tant d'autres 
euvres qui font monter la reconnais. 
lance de nos cœurs, 


contes pont DOUS  COMIMU- 
pique de dettie Suivante qu'il a recue 
d'un jeune compatriote de l'armée cu- 
putienne artuetlement en Angleterre : 

abs ump, Ang. le 95 noût 1918 


\otre 


cher si, 

Je concerne toujours dans ma mé- 
munre un bon souvenir pour vons, et 
misque je suis maintenant rendu en 
ingleterre, je dois vous écrire quel: 
ques lignes por VOUS donner de mes 
nmnelles qui sont très bonnes: mu 
ante e dise rien à désirer et j'es- 
prie qu'il en est ainsi pour tous mes 


le 


re nent 


amis de Storthoaks, 

Nas tons gris 2? jours de Régina 
à faire le vnsage: einq jours en chars 
et 1 jours en bateau, La traversée 
lat ae belle puisque nous n'avons 
pas vu de mauvaises tempêtes, J'étais 
cependant content de débarquer, cat 
retius très fatigué. 

Cr ae agréable ici i y a de 
Fei la nature a 
di plus brins passages que dans nos 
te priities, Nous ne travaillons 
pis eavore bien fort et je vais souvent 
me reposer à l'ombre d'un arbre. Fà 
‘oublie tout ce qui m'environne, mon 
soute pentendt méme plus le chant 
pense à vous, à 
mes dub et surtout à mes ‘parents: 
ete me dis: après tout, la place qui 
ma tu erandir est Ta plus belle. Alors 
e chante à pleine poitrine, avec quel- 
“O Canada. 
mn pis nes tours", que je chan- 
mou retour. Ta plus 
rude consolation que je puis avoir 
ma ntenant, de me rendre où 
BOB puis ne commande d'aller. Je 
detre bou DMeu de bien vouloir 
Uétites À been remplir ma tâche et 
ue roneter sain et sauf ay milieu’ 
otre jarents et amis, ‘ 

de ru que quand nous serons ren- 


—— 
Solo de Piano.— Par M. Piette 
qu'on est toujours charmé d'entendre 
2üme taheau- La table ehange de 


telles ehuses À voir. ord ! 


Discours par M. l'abbé P, Vincent 
‘Les meilleurs ongnents sont dans 
‘es petites boîtes” et M. l'abbé n'a pas 
“ait mentir le proverbe; dans un petit 
liseours, il nous servi beaucoup de 
substance ef de la meilleure, Si on 
ne connaissait le motif de cette fûte 
on le desinerait, dit-il, à la joie qu' 
‘ayonne sur toutes les figures: un 
tre aimé est retronvé! C'est In jai 
les enfants revayant un tendre père. 
après une longue absence. M. Roñ- 
deau, que nous vénérons et aimons: 
‘omme un père, a passé parmi nous 
»n faisant le bien: il s'est dévoué à 
108 œuvres, interressé au bien des 
imes et à l'intérêt général de la pa 
roisse, toujours empressé à soulager. 
onsoler et aider de ses sages conseils. 
Tomme membre de la Saciété St-Jean- 
Maptiste il fuf toujours assidu aux 
réunions: il s'est tout  partienlière- 
nent intéressé à l'organe de lu société. 
jour lequel Ï a dépensé son temps 
sans compter; il a relevé notre Bulle- 
in, l'a aidé de «es écrits, l'a rendu 
attravant: il a travaillé à le répan- 
Le, à le faire lire et aimer. 

1 one faut pas blesser l'humilité: 
mais M} Rondean à accompli encore 
beaucoup de bien qui demande à me 
was être dévoilé: c'est pourtant le plus 
fructueux de sou apostolat, celui qui 
lure le plus longtemps. Est-il éton- 
nant, si on montre tant de joie, et de 
reconnaissance ? . 

Un nuage pourtant obscureit ectte 
foie, puisqu'il arrive pour partir, Mais 
somme disait Notre Seigneur, à ses 
npôtres: Je vous quitte, mais je se- 


Mes CSN CUT je 


ae us eines mis, 


dt qu'a 


cest 


ie tut que nuintenant, Nous de- 
eu pr entôt pour y aller. 
lotument et ln récolte aux alen- 
Siorthoaks? J'espère bien 
fille et heile, La moisson doit être 
hommes sont-ils 
lei ils sont nombreux 
tourmis: on ne voit que 
Comment va votre com. 
bése de bois Je ne sais si le com- 
M est bon ie, mais dans tous ler 
CN out et aussi eher et même plus 
eranran Canada, surtout les tabacs. 
perant recprioir de vos nouvelles 
HOT, Je demeure votre ancien éco: 
"et ann Gincère, 
\uloine Fournier No. 268489 1 
Dôme égiment Canadien. 


ump le 


Lo nee Les 
pt rares” 
Dette des 


ile sobuis. 


si H , . [AL + 

lramshott, Angleterre. rai toujours avec vous! Ainsi en 
sera-t-il. 1! sera au milien de nous 

‘ T9 — mar la pensée, par le bien déjà fait. 
STE. MARTHE. Sask. + St ictor, fille aînée de la paroisse, 
est pas si loin qu'on espère bien 


qu'il nous consacrera encore un pet 
le son temps. Souhaitons-lui beau- 
coup de joies et de consolations dans 
son saint ministère ,et aussi de faire 


l ' 
Ho Bite l'orontonien-- Tous les 


l'oronto ne sont pas Oran-! 
ls lors, ne se nourrissent 
Hi fanatique “Sentinel” 


CoVens qu 


Lite 


de 


hit 


lan mie pores CHE eee ien I& qu'i it ici. 
M Uieus pour le Canada! vatant de er ve tra 
Vnsi, FOUS sommes heureux de pos- | ture 

"ler an moins QG — 


pour quelque temps, 

M. Gignac, directeur de In 

lune of Canada’, à ja sta-l 

Welwyn, 

h ° Monsieur Wa pas honte de par- 
Fictis: et, catholique, il n'a 

It de lävhe respect hnmüin. 

Ainsi, Le dimanche, conduisant, en 
À a n amis protestants (qui 
MR nus à l’église) il assiste 
QU 1 À ln Sainte Messe: et, de 
M "s souple et sympathique (quoi- 
qe " Peu chevrotante) il ajde d'au- 

x Stre chœur de chantrer. 

eluice trouve bien fourni et’ 
“4 bonne harmonie, sans 


br 


SAINT-GEORGES, Sask. 


ep qu 


1: 
on de : 


Nous avons lieu d'être fiers de no- 


ronduite, 
Spruce Home une exposition scolaire 
à laquelle ont pris part plusieurs éco- 
les du nord de Prince-Albert et In 
nôtre s’est faite particulièrement re- 
marquée par le nombre des prix 
qu'elle a obtenus. Ce beau succès est 
tout. à la louange de notre nouvelle 
institutrice, Mile Le Tarte, qui n'est 
cependant, f l'œnvre que depuis trois 
semaines, Elle s'est d’ailleurs nttiré 


a plusier 


, i se 
Metiones 


_—| 


LE PATRIOTE DE L'OUESTMERCREDI 2 OCTOBRE 1918 


— 


une appréciation fatteuse de In part 
le l'inspecteur qui était présent, 

Nos petits Glèves ont décroché en 
tout 24 prix,  Voiei noms 
lauréats is 

May Saint-Denis (2 prix), Léo Col- 

vez (4), Augustine Leroux (2). Marie 
Lemperenr (2), ÆEleen Burke, Gabri- 
‘le Luhave (2), Yvonne: Lempereur 
(4). Lucienne Leronx (2), Pierre Ta- 
haye (2), François Lahaye (2), Rita 
Saint-Denis, Angèle  Delhormmeau, 
Bertie Mitchell. 
—Dimanche prochain, premier diman- 
che du mois, il y aurn messe à ln cha- 
pelle; mais elle anra lien un peu plus 
tard que de coutume, le R. P. Danis 
dira également la messe ce jour-là 
à Prince-Albert Est. 

À Pissue de In mexse, il y aura réu- 
nion des marguiltiers. On s'occupera 
uussi des premiers prépuratifs en vue 
de la “Journée des Ecoles” qui se tien- 
dra probablement en décembre, Il 
est, rumeur que les élèves doivent nous 
servir un intéressant programme, 


O 


Deux Mentalités 
—— 


” 

Le Matin a, sous le titre: “Deux 
hommes, deux races, deux eivili 
sations”, publié les deux lettres 
ci-dessous qui sont singulièrement 
caractéristiques : 

Une mère allemande ayant perdu 
n£uf fils à la guerre reçut du 
kaiser Guillaume IT la lettre 
suivante: 

Sa Majesté le kaiser apprend 


les des 


le chauffage. 


nos besoins vitaux. 


Les économies que nous réaliserons ainsi, en s’accumuülant, forte 
ront un surplus utile, un fonds de réserve précieux. L 


L'argent que nous épargnerons ainsi individuellement, en réduisant 
notre train de vie et nos dépenses au minimum, nous pourrons, 
à un moment donné, le prêter à l'État pour l'achat des immenses : 
apprôvisionnements en blé et autres céréales, fromage, beurre, * 
viandes, et autres produits de nos fermes canadiennes, de nos ma- 
nufactures, conserves, chaussures, vêtements, etc., destinés aux. 
besoins des armées alliées, Lt 


tre école et. de la façon dont elle est |...  : 
U y a eu dernièrement à | 


L nous faut tenir jusqu’au bout—com- 
battants comme non-combattants; :l 

nous faut triompher coûte que coûte du mihitaris- . 
me allemand qui représente la force brutale, la 
cruauté féroce, bestiale, l'esclavage pour les vaincus. 
C'est par l’unior sacrée de nos efforts individuels que 
nous vaincrons quarante années de machinations € 
préparatifs de guerre. ‘ : 


Sachons nous contenter du strict nécessaire, ména 
nos ressources, nos vivres, nos vêtements, l’éclai 
Sacrifions quelques menues 

d’amout-propre en restreignant toutè c'épense 
. … tout achat superïlu. 


Moins vous dépenserez en dehors de v5s 
plus immédiats, plus vous serez en mesure 
vos économies au ravitaillement de l’'arrée 
visionnements, en munitions, etc. 


Concentrons nos efforts dans une pensée 18 
d'aider, par tous les moyens en notre pouvoir, ceux qui 
se battent pour nous et versent généreusement leur 
sang pour assurèr le triomphe de la justice et du droit, 
Luttons de générosité avec eux en retranchant toute dépense que, 
dans notre âme et conscience, nous ne jugerons pas essentielle x 


Lane 


que vous avez SAME neuf fils La “Croix de Montréal 
pour la défense du Virterlaind dans 
la gnerre actuelle. Ki Majesté 
“ft hinnrernsément gratifiée du fuit 
1, en reconnaissance, <t heureuse 
le vous envoyer st photographie 


hnal hebdomadaire, ja Croir, de Mont- 
réal, publié par M. Joseph Pégin, ont 


wece un eadre @t une signature été saisis ot fermés, samedi dernier. 
autographe. sur l’ordre des autorités de Ia ven- 


sare. Le eenseur en chef a expliqué 
que Ja f'roir était tenue en observa- 
tion depuis septembre 191%, De ndm- 
brenx articles répréheusibles ÿ ont 


L'AIDE DE CAMP HE SERVICE, 
*k * + 


Une mère améritdine ayant perdu 
cinq file à la querre reeut jadis 


du président Lincoln rette l'été publiés tendant à diviser ln popu- 
lettre: lation canadienne «ur les questions 
Madame, . intéressent la poursuite de Et guerre, 


Le ministère de la guerre me 
“onmmunique un document éma. 
mnt de l'adjudant pénérl du 
Massachusetts et d'où il résulte 
que vous êtes la mitre de cinq fils 
otieusément  fombrs  «<r le 
“hamp de bataille. Je sens com. 
jen pauvres et faibles seront tou. 
es paroles de moi cherchant à 
tténuer votre écrasante douleur, 
Jais je ne ps m'empêcher de 
ous transmettre Hi consolation 
‘ue Vous trouvere peutôtre dans 
es remerciements de ii Fépubli 
ue, pour le salut de licuelle vos 
ils sont morts Je prie Dieu qu'il 
lissipe l'angoisse de votre perte et 
qu'il ne laisse en vou que le sou. 
enir à jamais chéri dus êtres ai. 
its of perdus, aînsi que la fiorté 
l'avoir consenti le plis cofteux 
les sacrifices sur Dantel de Er Li 
nerté, 


eee men fÿ + em. 


Repas de cheval 


Un cultivateur des environs. 
qui se trouvait à 
jours derniers est allé prendre son 
diner duns un restaurant, (on 
ie il a bon anpétit 1 s'est fait 
ervir de la soupe à deux reprises. 
puis il a demandé trois plats de 
‘iande, La servante, décourugre, 


vois mangez eomine un choval 
Notre homme ne s'est pas excité. 
puis il a Eni son repas  S'adres 
sant au gérant de l'établissement 
1 lui dit: Combien chargez.vous 
vour le repas d'un elreval? 
—Cela dépend. Jui dit le gérant. 
Est-ce avec de lavoine, où pas 
d'avoine? 

Pas d'avoine, lui dit le chont, 


ABRAHAN LIN OX, — Alors cet qninze cents... 


Mortle Cut 


CES 


catisfacti 


-E 
besoins 
d'aider: 


commune 


Publiée sous les auépices du 
+ Ministre des Finances 
du Canada, 


D POUR LES « 


# 


supprimée par la censure ;Ë 
ee à 


Le büreau et l'imprimerie du jour. ! 


Montréal. cos à 


se permit de lui dire: Monsieur. 


eee 


Nous avons acheté comptant 


- = a cm . EE 


le stock entier de la compagnie 


D. D. Currie, de Saskatoon. 


Ce magnifique stock de mar- 
À chandises excellentes et rares 
cera livré au public à une par- 


tie seulement de sa valeur 


réelle. 


À Nous l'avons acheté à un prix 
À ridiculement bon marché et 
4 nous le vendons avec une très 


À petité marge de profit. 


\ 
LL. 
Î 


{Venez chez McLean 


{ Voyez nos chaussures 


Lt 


| Nos nouveautés 


| Nos habits pour dames 
et messieurs 


Ë 


“À à des prix au-dessous de ceux 
JL de la manufacture. : 


Quelques articles principaux 


$1,69 
-" 195 


Souliers d'intérieur en cuir à 
Souliers de feutre à 
Pantoufles tricotées de 500 à 19c, 
Ghemises d'hommes de $1,50 à 69c 
Sous-vêtements de dames de $1,00 à 4Se 
Sous-vêtements d'hommes en toison - 98c 


et des centaines d'autres arti- 
cles à des prix semblables. 


En venant à cette vente dès le 


vous saisirez la seule et unique 


commencement de la saison, 
occasion d'acheter tout ce quil 


vous faut pour l'hiver. 


IcLEA N? 


à LU DE PARIS 
Villésiature 
du temps 
de guerre 


Ur au bord de l'Océan, 


tudunee Et cest de ln vie qui 
n° au calme et au loisir de 
" cilégiature, que je voudrais 
eur aujourd'hui mes lec- 


1 
ie 


'osez pas, cependant, qu'en 
uit un tel sudet. je mr'écar- 
Lime habituel de mes arti- 
| -'agira, cette fois encore, 
dal francais durant les 
tcprouves On le saisit à 
au sein de ce petit mon. 
et rassemblé sur la plage. 
. ele station balnéaire 
= fréquentée que jamais 
cuanque un Certain Dom 
L ses visiteurs aecoutimés 
tre elle à reçu, depuis ke 
demps, force évacués et réfu- 
de départements que l'Alle 
he envahit par ses offensives 
“ur et de maïi..et que les troù 
- alliées sont on train de recon 
IF. Uu fort contingent de 
l'es parisiennes, inquièies des 
. Lerdements par aéroplanes oi 
mecs à longue nortée, lui ont 
apporté un surcroit de po 
on Hottante, 
site ces “abritée” de toute 
ss de toute opinion politi 
on religieuse et de toute eon. 
“sale, il se forme une fa 
Cite. parfoif même une inti 
sut permet: de saisir le 
cesions  Mniannes, On à 
cer de Fatimosphère morale 


dans 
init village de pêcheurs et de 
its, que J'écris cette corres 


Le guise souffrants. 


une 
“inçrise 
‘année le réconfort 


MERCREDI 2 OCTOBRE 1918. LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


mme ee me 


ann 


lntelles, 34 x a des sollivitudes et} x récite le chapelet pour li France nombreux, le dimanche 24 août, laut: un Voyage du Chevalier La- 


los communes, qui 
imissent les âmes. Chaque famille 
"son combattant, son blessé, son: 
tisonnier, Je ne parle pus des 
sorts! Et, de maison à maison, 
le groupe à group, en promena- 
le ou sur la plage, on se demande 
Ù ol est, comment à] va, s'il u pris 
art aux dernières affaires... Quel 
en fort et présent, que ces ab 
cents chéris! 


Autre image de la fraternité 


aspirations 


et, malgré le beau temps, qui. 
un rivage pittoresque. invite aux 
promenades, il v a-toujours des 
fidèles au pieux rendez-vous, Cha: 
que dimanche matin, par trois 
fois, lu chapelle se remplit: et 
l'après-midi, pour les vêpres, elle 
se remplit encore.  Aueun appel 
aux supplicntions patriotiques ne 
reste sans écho, Jai ouf dire que, 
le premier vendredi de ce mois 
d'août, le Saint#Sacrement, tout le 


runçaise: dans beaucoup de vilhs/ jour expoœé sur l'autel, avait vu 
e cercle familial s'est élargi pour s'agenouiller à à Ses pieds, à chaque 


"etevoir un réfugié du Nord, un 
afant, une jeune fille, dont les 
“arents sont encore lt-bus... On 
nioure de prévenances et d'affee- 
ion cet exilé à l'intérieur. cet or 
helin momentané, On lui re- 
ons{itue, vraiment, un foyer, Et 
lus haute, plus forte que jammÿé. 
‘hrage de la grande unité fran 
“ie Saffirme au-dessus des peti- 
s rivalités pravinetales, 


Et les soldats! Qu il + a quel- 
ucs centaines € soldats dans 
an village. Une “vante maison de 
maille, qui trône at milien des 
hälets plug modestes. a été trans 
nrmée, depuis la guerre, en hô- 
tal de convalescenge, Tout le 
Hg du jour on voies pension 
ures oveasionnels, débiles, éclo- 
ds, Jlanguissants, Vaquer où sas- 
‘ir au bôrd de la mer on au jen- 

ant de la falaise... Et ce sont. 
ou les baigneurs, des frères ou 
Chacun d'eux 
"1 noué, parmi les fannlles en 
‘legtuure, quelque relation cor- 
le: de mênie que chaque funil 
‘a fait conuaisante avec quel- 
‘Uuh de ces héros blessés, 


Un des baigneur<. qui revient 
mission de propagande 
en pavs lointain, Jeur à 
d'une euuserie 
quilicre, où il leurunoutre coin 


spitituellement 


heure du jour, une gurde fervente, 


Personnellement j j'ai pu pren 
dre part aux solennités de l'As- 
option 1} Asomption. fête 
populaire et quasi nationale, en 
pars de France, Au cours des 
journées qui précédèrent, ik falitt 
renforcer l'eectif des confescur 
et. le matin du 15 Août, c'est peur 
centaines que l'on compta les e 5 : 
Hiunions, L'après midi, 
était nombreuse et priunte. à 
procession traditionnelle, qui dé 
roula ses méandres clairs au long 
des sentiers de la falaise. Autour 
de la statue de la Vierge, un cor 
tège d'enfants secouait des Pan 
nières, cependant que. derrière 
eux, des ehœurs de soldats cha, 
aient des eantiques. . 


Or, à peine éteints les échos le 
P'Assomption, voiei que, sur Fini 
tiative de l'évêque du diocèse, un 


nouvel effort fut demandé aux°"i. commande, où demande d'informations 
otre aftention sut à 
d'être publié, et que nous expédions ‘gratis à tous les vurés qui en font E 
demand. 
Nous profitons de cette occasion pour remereier 
dé Clergé des faveur. passées et espérons être fasorisés dutis FAenir. 
STATUTAIRE D. PR, ATO LIMPTEE 


Leo rue St-Donis, 


Ales, [ S'asissait du triduum 
nafional, institué par l'épiscopat 
le France, en vue d'accompagner 
les pèlerins qui 
Allaient se rendre à Lonrde au 
nom du pays tout entier. et AUSSI 
de préparer ln fête du saint roi. 
protecteur de ka nation. St, Louis. 
En dépit des diffienttés de trame 


| 
ports, 1} v eut, ces jours derniers, 
dans La cité mariale, 23,000 catho: 
Î 


| 
| : 


CHICAGO 


sur fête de St Louis. . 


la fou : 


Voilà leresumé, où le raccourci, 
de vie française. en cet été de 
1918, qui m'appuraît sur ma pe- 
tite plage. Ce modeste tableau n'a 
rien d'extraordinaire: il se répète. 
à des milliers d'exemplaires, au fil 
des côtes de France où dans le re- 
eau des villages intérieurs. Maus | 4 

c'est précisément parce qu'il est. 
à l'heure actuelle. accoutunm, que 
su signification prend une impor 
tance capitale, C'est un mirain de 
tris petite menton. mais dans 
louel on voit se refléter l'image 
d'une belle France!... 


Fraxeors VEULLLOQ. 
— 0 
Le premier livre publié en 
“Canada 


Les premiers livres imprimés en 
fanada, dit Bibaud, furent des 
| Aphabets Jatéchisnes 
Le Prières du Pire La 


Brpsse, no 


pans” 
au Curmda à Montical. au No. 
pour Le Canadn sont transigées. 


ne n'est autorisé à prendre des commandes pour 


prato Limitée. # 


Nous invitons tout particilièéremen 


bien vouloir s'adresser directement à la maison de Montréal pour vavoyer leur 


Nous attirons 


COMPAGNIE 
institut Poutificat d'\rt Chrétien, 


SANITARY 


H DT 6 Fe 
Livre grâce obtenue, 


Nous prenons Li liberté de vous annoncer que “Daprato Statuarr Côm 

de Chicago, Xew-Vork et Pietrasanta, Tafie. est maintenant ine orporée 
966 rue St-Denis 
Lis Compagnie n'a nutune agence, el person: 


NEW-YORK 


corne de St-Lue et les Traités de 
€ugnet, notre jurisconsulte. Nous 
en ignorons les dates précises du 
publication, ais  l'hnprimerie 
uyunt été introduite en Canuda, 
en juin 1764, ces Corits ont néces- 
sairement dû être publiés vers la 
fin de l'année 1764 ou au com- 
mencement de 176%, Le premier 
livre dont lu date précise nous soit 
connue a été publié à Montréal 
sous forme de brochure iu-8: en' 
voici le titre: “Cases of the Canu- 
dians, at Montreul, distressed by 
a fire, on the 18th of May 176. 


La rie icureuse ct commol, ct commode produit 
rolontierx l'affaisscment de l'âme. 
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BANQUE D'HOCHELAGA | 
L CAPITAL AUTORISE, $10,000.000 Capital versé et Réserve 4: =, 4 
È \ TOTAL DE L'ACTTF $52,000,000 om 
PRES ! 
Bureau principal - MONTREAL, ! 
DEPARTEMENT'D'EPARGNE à toutes les suc- A N ! 
cursales et intérét payé anx {aux les plns élevés Leu Qt Fo 
deux fois par un. . atéhewvun ‘ : 
EMET des LETTRES de CHYÉ DIT CIRCELAT- l 
RES pour les voÿageurs; ACHETE traites, uy- j 
gent ct billets de buncues des pays étrangers ; URAY ELBOU 4, 
VEND des chôques sur les principales ville# du un St. Ana , 
monde ;S'OCCUPE avec effiencité dés collections gérunt { 
à faire dans n'importe quel endroit du Canada UT { 
et des Etats-Unis. 2 « PONT X 
OUVRE des COMPTES CONJOINTS au nom du | | nn dessop 
MARI ou de la FEMME, de sorte que l’un ou Bérant 
l’autre peut transiger les affaireé de banque. HOW: ; 
Ceci est très avantageux en cäs de décès. O À. Ro L ; 
Toutes transactions. par la poste recoivent une gérant ru 
attention nrinutieuse et-empresséé, Un comp- 6 6 a ‘ 
te de banque s'opère facilement pur malle. ‘ 
4 
Agents aux ETATS-UNIS, efTRANCE, en ANCLETERI RE. 
ITALIE et ailleurs y 
— 
Succursale - PRINCE ALBERT, Sask. 
JE. ARPIN, Gérant ' 
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francaise 
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Seuls 


TAN TNT établie 


étuis out os, 


HAINE TACTURIERXS DE 


Monuments Funéraires en Marie. 
Grait-et autres pierres -.. 
ENAOFO, PIERRES D'AUTELS, E 
REDRESSAGE, LETTRAGE ET VE 

DES MONUMENTS POSES 


re. 
PU eu, 


Représentant pour la Saskatchewan 


France, eme 0 OTIUE DR : , a. RENTE . 
el quitté du sing Vue ion, otre patrie et aimée, res [liqug de, France. eu supplieation O TO RIGNY 
ch. on anulveunt “pelque uctée, admirée, à travers Je! pour la victoire. le renouveau ché mm . U 
_ h Ÿ Pl . Cu . HN : 
…. , l uonde !, tien. la paix. Mon petit village de = = 
it prélevées sur ensemble, baigneurs. pour a puurt. Set né | NETTOYAGE A SEC 1863 Rue Cornwall Chambre : 
LE Lu, surtout, à Fheure of Une dernière caractéristique du ä ce grand dnouveirent popul: ure | —— et ————— 
se de la gare amorte. ave fonat, figaie. que je relève ici. Le ehrétieu,… Æhacune des jour- LAYAGE POUR LA FAMILLE REGINA, Sask. 
Murnanx du chef-lieu v isin, } ‘est esprit religieux. née du Priduunm a vu la chavelle | 
ï ii res nouvelles de la nuit EL centre du village, une cha- se remplir, aux cérémonies ordon- | ——————0 
le, cire a moment ati “? elle cet rte jui évite. AUX ces pur l'évêque. el. chaque D PRINCE-ALBERT o 
diehe Le comnanmiqué de Paigneurs et aux soldats, la course lin. la Table Sainte a VU ‘emnres lère À at 
que ê ï è ù ère Avenue Ouzs 
Dis midi, — test un - fibre in eut longue et montante à lé cer des Tignes successives de fidi- | Téléphone 2284 + : 
ie de conrhentauires et d'ur lice du boure.  Chaote suir. ot . , ue mme lpnmmmemane 
ne très svmptomatiques, É l CON les TS ont Gé particutiérement anenennnnnnenennnennes + COOPERATIVE CANADIENNE , 
dns men petit village de [7 EE — ee — a i 
1 et de baioneurs j'ai role. C pi Î Ag Î ] | 
+ 
tre tree È Le Com OT ricoie 
. rretnier c'est le sentiment 
“ur paltniotique et de serein LIMITE Î 
ue ronfiance, qui unit tou 
unes, La certitude de à k Ë Courtiers en grains î 
Fe S COL 2°. 4 
ge anime {ons les cœurs ct MR UM Un du DE trtéttethhtttettttttsssestessetestthé ttes à 
 tantes les espéfunces, con À ee 16 + 
ne Longe brise enfle les voile: dir La seule compagnie française ayant ! 
acut On sent poindre, à e nl I71 | siège au Winnipeg Grain Exch k 
nur, le tiemphe nul fl ee a 1 a Ii 10 D :: È un siège au Winnipeg Grain Exchange Î 
pins de sceptiques ni de pes. . mere À Fe 3 NET 
tes, nt, si ei subsiste encore : ESER ec : TA SEE RE EE TÉL ESSOR ETES ES at PERS ME RENE EE . | È VENTE DE TERRES _t- ASSURA: (CES , 
out plus se montrer TE ë ; € ' 
en [NOUS PA RI ONS FR ANC AIS é Rureaux: 300 Edifice Grain Exchange | 
contes où leurs doutes betr À . . $ 
ue la convietion générale, Et ‘ | . , . . . + à éléphone Main 3351. WINNIPEG, MAN ; 
pe mentilité non nor Nous avons tou: ce dont vous avez besoin V'oyez notre commis canadien français. + ; 
en fait de ferronncrie générale à des prix dé- DR RRRR RSS SSSR ATLAS STS SET STE TT IST NT TNT ES 


at mots plus caractériser 
sai a fume douté de la 
se cddinitve: mais l'année 
Lette Cegle, AU Convert opti. 
oil rôlait des notes dis 
Et puis, og trouvait 

oo route à arc encore 
ct longue, bieh ohscure 
one d'embûehes et din 
Cie année, au contraire 
lhopression d'avoir franchi 


SAS 


Pi. 


vie, 


d'acheter ailleurs. 


fiant toute concurrence. Voyez nos prix avant 


Pour le ménage d'automne 


Nous avons tout e2 qu'il vous faut en fait 


qui se fera un plaisir de vous renseigner sur la 


qualité de nos marchandises. 


= ACHETEZ VOTRE LICENCE DE CHASSE CHEZ NOUS ___ 


Le régulateur à volaille et à animaux 


de Pratt 


vnier dagrnanf. éelui armés . . . . 
La _ 
net on aplrçoit Je but et l'on de vernis, peinture, pri, balais, brosses, etc, 
ie Ja éourse pour votre ménage. 
‘7. aus doute, on sait bien que ms ‘ ‘ 
d ! ! F7.N 
tt, toit OA S qu'il se dessine CONSUL YEZ- NOUS 


out de li pistes-est encore assez 
tnt it ignore pas ques po 
pre faueie subir. pour 
“ième fois, les longueurs. 
rites el les: souffrances 
ce entupague Œhiver: où <a 


ii de nonvenux € deuils, à des . Dai ; adi 4 spécial de 10 p.c. cette semai- 
a ae ane Mas qui Nous avons tous les outils ct j'ai un commis canadien francais attaché SP a P el a. | 
Lu victoire est an bout accessoires nécessaires pour à mon établissement dans la personne de ne sur tous nos articles en fe Vous y lrouverez votre compte. 
nbréole efface toutes les on les travaux de la ferme. M. Alfred Bertrand. lequel arrive directe- émaillé. 
Le passage difficile à été ment de Montréal. !l se fera un plaisir de PROFITEZ-EN = 


ere. la voie peut rester dure. 
{Libre IT «uffit! 
ar les habitants moment 
ce cvtfe plage, 1 en est plu. 
qu cnptent nn parent, 
. époux, fi éu pire 
les arinées acluellement lan- 
en pléiue fournaise, Et 
ul le coninaniqué annioncede 
eut combuls sur cette ligne 
conte el sanglunte, ils doivent 


oies 


FOURCHES 


. cure: {1} est pent “être la”. ft . ,. 
voulant, Jeur premier mouve. Fourches spéciales pour 


out, Si fa victoire & eouronué sur 

pe int les effôrts de nos héros, 
ei Drenricr hiunivement, c'est un 
td joie of de fierté. L'inqtrié- 
Dh personnelle ne se 
er cnstite, pt souvent 
+ disimule! 


inênie 


ot 


‘ee sontitrient de confiance n TT Par unt Com les uen 
à , pugnie solide, qui he sera pus sévère pendant 

1" olique, un auire se joint, qui FERRONNERIE, uses années,” Négociés vos emprunts pur correspondance, Satis 12e ut 
ovine aux intimités de in villé- . e' PEINTURE ET ; juerdtement, pur ser inex gratuits d'un home de 14 uns d' l ALES 
arte, € "est une frate tte plus . 4s Trutis sont Mmoindres, nous prêtons plus que les autres, as das h 
lot plus” urye Etre Fr DU L 9 FERBLANTERIE mans de gréle, vie, LANUI niais jou information, donnez He 

‘ ie - . . ebesaux, Fnachinéntes agricole, valeur des bâtisses, quart de se 
ee. Jadis, il y à quatre ins, — FOURNITURES POUR LAITERIE, ETAMAGE, PLOMBERIE, + SYSTEME DE CHAUFFAGE (pas moins de {0 neres en c ulture): Malgré la guerre vous avons rit 
ne ions divisés vér des auti- coup d'argent disponible. | de 


ti 


où des Aésacconds pro- 
dont l'effet se prolangeait 
que dans les rlations familié. 
Aujourd'huf, par dessus les 
cordes ct les divergences acci- 


b | 


rs 


hoitptts, 


révèle | 


gramme de ee nee nee cie on 


à laver et de tordeuses. 


VOYEZ NOS PRIX 


Tous les modèles de moulins 


les pommes de terre, 
première qualité, 

51.75 
Prix spécial. ... $1.25 


Prix régulier. 


Angle de l'Avenue Centrale et de la 8ème rue 
“Le Magasin Populaire” 


à 
AV Is 


J'ai le plaisir d'annoncer à ma nom- 
breuse clientèle canadienne- francaise que 


se rendre utile, et vous donnera tous les 

renseignements dont vous aurez besoin. 
ÏÎ espère avoir le plaisir de pouvoir 

vous être utile dans un avenir rapproché. 


EXTRA SPECIAL 


Une nécessité pour ia 
maison 


| bouteille à huile, | 
huileur spécial, et une 
pierre à aiguiser. 

-Valeur exceptionnelle- 


2 à 
Le tout pour.....30c | 4 à 


Téléphone 220 


Nous donnons un escompte 


Epargnez 
pain vous-même, à la maison. 
6 pains......... 
10 pains.... 


PRINCE-ALBERT, Sask. - 
“Toujours la Meilleure Qualité” 


en faisant votre 


.$3.00 
......$84.50 


W 


te: DO 0 | | 


tiendra vos animaux en parfaite santé. 


« # . “ . 
Voyez à ce que vos écuries et votre poulailler ont 


sans poux et autres verminés en employant du 


DESINFECTANT 


J. A. KLEIN 


SPECIALISTE EN FARINE ET EN ENGRAIS 


me 


Licence du bureau des vivres du Canada No. 9-2861 


102, 8ème rue Est "Tél. 2701 


re th 


EE ETIENNE ENEEEUEUTR EUULENUE 1. 


ARGENT A PRET ER 


+ se 
Nous sontues dans, l'inmeuble. ‘ Faites-rous os condition: 


vente, Ecrivez-nous en frunçais. 


C T NENTALE 
Chez JOHN CAÏSSE-IN ERCONT ENT AE ON. Sask 


Æ HOMAPMMUICIANAN ENT AMIE CI UE TET TUE TAUELU 


(l 


‘ 
} 


Lu annee ner 

cesse ee en 

D I 

. } [ ENPeUtE : 
2 LL TEUS ULRICH TITRE ETMTITEO ET RET PEUT EUR TETE TE EEYTIT TRE ERETREEETQ TITI ET à 1 PERTE EILEQ TETE TUTRE ETES REUTERS 


EN FAMILLE * 


nnmressreerner carapereun tement 
ne 


Le bien de tous par 


ÉV ANGILE 


Le la Pentecôte 


me | 
fficier dont le fils 
apharnanutn, ayant ap- 
tnit venu de Judée en 
alla de trouver eb le supplia de 
ur guérir son fils qui 

 ésns lui dit: Si vous ne 

5 rrait. Jésus lui € ' 

“ es prodiges ct des miracles 
‘ ‘ . je An _ 
ue autres vous De CFOÿEZ point. Se 
ur reprit le père, venez avant que 
N sis neure. Allez, lui dit Jésus, 
est guéri, 11 crut à lu parole 
“+ s'en retournà. 


[Ne teinpe-i, 1 0 


vanalade à CU 


etai . o 
Jesus € 


pris que 
ALL l 
onir chez lui po 


TOUL 
votre fils 
de sus, À 
DR et lui dirvent que son 
is etait guéri. nu leur dentindn à 
quelle here il S'étuit trouvé mieux. 
er. à la septième h 
ja èsre Fa quitté. Le père Te 
 cétont l'heure MÊME ni Jésus lu 
N fils est gnéri: et i 


ait dit: Votre 
out ea Hu tunsi que toute sa fumille, 


mens 


th 


DUR 


nt doihs 
, puuntt. n'auraient peut-étre jamais 
junte Lus-Christ Ne ONMUFRHPONS 
Cruste de Proridenees tit milieu 
us plus drundes GprCUTOS: S@- 
PE LL I LLIE) Dieu tire Le Diet 
ut ct que tes malheurs de la Ler- 
core te Ont acreptés, sSONE @N- 


' 
DIFTTLLE 


DELLE 


du 


uote pour de ciel. 


. 11 h [l 
La vieille horloge 

Dh cuis et feimps elle retur- 
du Puloi elle arrêtuit quand 
out un amie n'étail pas 
apr bn aciliter la marche. 

Our a ain brutale d'un 
tel d'occasion s'abattit sur 
Le da aona rudement, tt fina- 
nt ele Lut apportée duns time 
anne, ct reléguée dans un coin 
nul, pousiéreux, où à de rares, 
menlle on venait dédaigneuse- 
un ui jeter un regard indiffé- 
Fer, 

Elle devait songtr, il me semble. 
aus eaux jours de jadis quand 
ue ot prapante, décorée d'une 
narde de satin blane à laquelle 
« mutachait une carte, elle avaÿh. 
‘Hu condece, avec mille précan 
uns, d'une boîte eapitonnee. En 
maille provoqué des oh! et des 
h' d'adinirattun des lèvres roses 
June jeune file appuyée au bras 
de soi fiancé! 

Pen de jours après. une foule 
personnes élégantes disuit 
delle, “Oh! le magnifique ca- 
dent de tout ee qui est li, c'est 
vannt eclul qui me plait le 
PH, 

lunlant cinquante années. elle 
sait occupé nt roifftte "RE SL à 
mans, où elle avait été témoin 
ds one et des douleurs de la 
Hinat eui, vhtonttrée de sa nichée, 
Pr surtt phis souvent que Îles 
are, Cest elle qui, se soulevant 
ct pointe des pieds, faisait 
cader à lt belle horloge le eri 
cure qui la retnettuit vive et 
ue, et plus tard chacun des en- 
“ts ait pasé le doigt sur Îles 
loue on quite de caresse à cette 
Dee se, 

À iuutes heures, elle avait ca 
ilonne, égavunt te petits, ruppe. 
kr aus plus grands l'angelus, la 
nrere en frite ou le réveil d’un 
De Our, : 

Sunent à une heure tardive, 
Ge ait vu la figure assombrie 
de bonne mère $e tourner vers 
cle ec un regard inquisiteur, 
ice que lainé n'était pas entré, 
Plus lune fois le regard\étonné 
dopere Tai avait dits “Déjà! 
qu le nez dans un livre, il au- 
only voir l'heure se prolon. 
gr À Noël elle avait maintes 
is But Sureaiter les petits, quanul 
ls avmt l'uvore ils venaient à 
hi drole fureter Farbre chargé 
dcideux, Elle le avait vu gran- 
ir, tuurier, et leurs petits en. 
ENS aient revéen les habitudes 
ele purents Ta grand'mère. 
cepordint, avait toujours voulu 
monter fo veille horloge colle. 
TNT 

Üuione l'aïeule étant urlnde, 
te main inexpérinteutée lui avait 
M tire cri era era avec tant de 
rte qu'il s'en était suivi un rrrrr 
Fete mourant comme un être 
tt exhale son dernier soupir, et 
S lendenain des funérailles de la 
one Golle, elle avait été vendue 
Se nine fuque à laquelle il ne 
“titiche aucun souvenir, 

Leeutie du souvenir nous Écrui(, 
Point revivre de douces mnitiés 
OU atinehait le prix qu'il -mé- 
Fe que d'exemples de dévoue- 
ment d'affection. de piété et de 
der, reseusc itergient duns nos 
Heolres en contermplant ces reli- 
qe petles où rrundes,... tou 
ute ht vicile horloge. 

Mafuixa. 

Te sp 

de He ant ru 
ue po » cle ‘hour jouir de sex œnix 
HE rien ultendre d'eux, ,,.4, 

L'homme r WE | 
tut tient Le pied de l'és 
thelle rent souvent. blus de vérriges 
Ne coli qui ext uu soinimal, L 

Us faire Done dal 
; on tue borné detion 
tale d'en faire une. . 
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uctère durs la société. 


vingtième dimanche après 


Cormime illauix 
ses serviteurs vinrent feuill 


a mubidie grare de leur en- [vie ont dos rapports secrets avec 
or dont parlé l'Etangile et inos destinées. 


l 


' 


de Charles TL. atteints d'une d 


Ù 


sous les 
encherent ! 
épaules, grâce aux manches bou. 
fautes qu mous arrivèrent avec 
Catherine de Médicis, 


ue de 


; ” 
lent se forme dans l'étude, Le 


LÉ 


Peffort de 


LE LE LT LETTRE TELE EL TT ETES TERRE TEE TITLE ARR CANIN MAURITANIE 


, 
L'automne 

Un caractere moral #'attache 

seenes de  l'atutonne: ces 

es fui tombent comme nos 

uns, ces fleurs qui se fanent com 

me nos heures ces nuuges qui 


eure, lui divent-ils [fuient comme nos illusions. cette 
re reconunt [lumière « 


qui s'affaiblit comme no- 
tre intelligence, ee soleil qui se 
refroidit comme nos amours, ces 
Heuves qui se placent comme notre 


€ 


C'HANTEAL BRIAND 


mens nes (ee 


Les dix règles de Jefferson 


Ne rendovez jamais à demain 
ve que vous pouvez faire aujour. 
d'hui, 


- 
—-N'eniplovez pas autrui pour 
7 [ce que Vous pouvez faire vous 


uiène, 
——Ne dépenses pas votre argent 
avant de l'avoir gagné. 
-—N'achetez jamais ce qui vous 


bon marché, 


LE PATRIOTE DE L'OUEST MERCREDI 2 OCTOBRE 1918. 


IF FOYER 


cuacun | 
e et 


Notre part 


QOÛUIS D'ouillor corirait hp “dent te queire de INT E on uris, 
L les diseure d'Ave Maria feraut plus de besogue que lex déchis 
eux de cartouches elles entres gâteur de popier I ny a 
plus que de bon Dieu qui puisse balayer les aborminables sunterelles 
auxquelles la terre est livrée, On ne les chusser® pis coup de fusil, 
on ne les Mere pas dans l'encre; il faut le vent des Ave. Maria, 
Mettezsvous bien celu dans la tête ct duns le coeur.” 
l'elie con rigion du grand jéurnaliste\ cabhôlique. enmmbien les 
stlhenrs actuels ne devraient-tls pus l'ancrèr aurplus profond de aus 
Sex! Les érénements de ces longues années de guerre ne K'unis- 
rent-ils pas en un immense foisvean. de preuves pour nous l'affirmer: 
En meloire, da victoire suprême, c'est Dieu seut qu’ le donner 2 ; 
Mais il faut faire notre part.ct notre part, ét cesse de nous le | 
sépéter. est par dessus tout l« prière, É | 
On rapporte, dans la vie d'OUonnell. le champion de la liberté 
religicuse en Trlonde, qu'un jour où lon discutait nu Parlemént on. 


D 


# 


| ais un bill fainçur. sex amis le cherchérent longtemps phur donner 
Lio réplique à son odversaire, On le découvre enfin. uns Pune des 


et inutile sous prétexte que c'est (nes du palais. égrenant son ehapelet. 


On lesprese de renir. mis 
OQ'Connell de répondre simplement, rejoignant dons er témoignage 


La vanité et Torgueil nous? Louis Peuillot: Laissezcmor finir ce chapelet: jE fais plus en re mo 


Troûtent plus que la’ faim, la soif 


et le froid. 
Ne nonè repentons jamais 

d'avoir mangé trop peu, 
Rien n'est futigant, x 


: c'est 
fut de bon cœur. 


Que de chagrins nous ont |" 
donué des malheurs qui ne sont [fe bénheur et de} 


juimuls arrivés. 


Prenez Youtes les choses par {7e 


le bon bout, 

——#$i vous êtes irrité. enmplez 
jusqu'à 10 avant de parer, et jus 
qu'a 100 Si vous êtes en colère, 

9 —————— 


La mode est un cache-misère| utitre, dans bouuéonp de nos foyers, un premier pus rrrs la reprise 


La plupart des modes out dû 
leur origine à quelque infrmité l'du chepelel en funalle, 
L 


où difformité de cebui où celle qui 
la Fançeait, e 
Les filles de Louis IX. avant les 


pieds longs. inventèrent les robes 


$ 


à fruîne. 
. La femme de Philippe IE. ali. 


gée d'un cou démesuré, linagina 
les gujmpes inontuntes, 
ques seigneurs de la énii” 


One 
if. 
fonmité du buste. sornèrent de 
fiuisses épaules, “ 

La beîle Ferronnière, ayant une 
brâlure au wnilieu du front. fixa 


cut da cicatrice un bijou retenu 
par un fin lacet, 


Des princesses italiennes, : 
; d'un goître. le dissimulèrent 


la déviation de 


La reine . Anne d'Autriche. 


avant des bras admirubles, Innça [main que tu rentres ‘en classe, 
les nranches courtes. 


Louis NIV, affligé d'une loupe 


sur la tête, déctéta le perruquesi 


Mine de Pompadour. étant de 
petite taille. ,mit en faveur les 
mules à hauts talons. " 


L'iupératrice Jostphine, génie) | l 
%, fit {poursuivit grand-père en prenant 


pur l'irrégularité de ses dents, 

pdmettre bar la cour l'usage d'un 

mouchoir de deutelle qu'sn tenait 

constamuient sur la bouche. 
Byron, pour dissimuler un 

bot, inaugur les pantalons 
Et ainsi de suite, 

f} 


Potion amère 


Le médecin a prescrit une po 


. : À . sn 
ion, tœuuis elle est si amere 

“ul n'en out pas Que fui 
Connaissant la piété de son petit 


mulade : * = 


—_\wvons, Paul dit In Soëur 
infirmière, pour le bon Dieu, ne 


prendrez-vous point une euil 
lerde? , 

—Pour le‘hon Dien? Je veux 
bien, . 


Et il avale la potion. Mais deux 
heures plus tard, il fuut reconr 
mencer. 


_Cotte fois, dit la Soeur, c'est 


pour la lès Sainte Vierge que je 
vous demande d'accepter, ‘ 


+ 


Je veux hien encure. 
Puis se ravisant: 


cuiller, vi 
n'est pas autañit que le bon Dieu. 
Émis me ose PERS ES 


Toutes lés corréspondances 
concernant cette page devrônt 


[être adréssées à 


… Mlle Annette Saint-Amant 


.7'Le Patriate de l'Ouest, 


Prince-Albert, Sask 


d'où nous viendre.le srlul, 


huutes fraises tuvautées, où [UT an 
leurs tte les genoux de l'aïeul, et, le re- 


pied sais pas ce qe tu dis. 
larees. | Pécole pour devenir un hbinme. 


1e 
67 


x : : ,Ltu vus tenir tn parole: tu tK nron- 
Pour Lt très Sainte Vierge? | L EL 


| 


_Vons ne remplires pas la 
., la très Suinte Vierge 


[D'abond, e° 


ment pour lu cause de Clrlonde qu'avec les plus-éclatuuts disconre” 
! 


Ah, & nous “omprenions, nous aussi, la puissance de la prière. 


Durant ce beau mois di Rosaire, st nous savions Egroner uree plus de 
confiance notre chapelet ct que, de tous les tueurs cupobles de prier, 


nontât rers Notie.Dome un cri d'unanime suppléation. quetles grâres 
ir ne descendrnient pas enfite sur le monde! La 
toute puissance de Dieu est au mains dacette boñne Mir, et cest par 
que nous obtiendrons le plus facilement audience dr Divin Coeur 
° + 

Que nos familles chrétiennes suettewt done de hint coeur eur foi 
an service de de latte contre 1@ maux présents. “MHultiplions les Ave 
Maria, Qué parents cf enfants Les redisent ensemble. le serait! 


de cette belle et suinte pratique de la prière du soir el de da récitation 


ANNETTE NAINT-A\UANT 


NOTE 
e Coin des Enfants | 


il faut aller à Fécole: pas de pré. 
ch, Dus d'école, c'est évident: on 
u cerait savant dés le-bercentt. Mais 

Le grand-père passa doucement ji x a eu le péché. Pour le punir. 
sn main ridée sur l& cheveux 1Dieu établit ung.grande loi, fa doi 


ttein. Loretisstilleux de son petit.fils: [du travail; elle s'applique à tous. 


Churlot rejet la tête très fort en ipetits et erunds: vous pugnerez 

ière en s'appuyant le das con Votre pain à la sueur de votre 
front: il faut done #v mettre. 
IMais travailler n'est pas tout: à 
faut.il travailler” que faut-il 
C'est encore Dieu qui nous 
Ft saistu conmnent il 


gurdant dans 

verate, se mit 

enfantine, 
—A\insi, quon petit, c'est de 


cette position ren- $ 
turire d'une fugon 1qu0t 
| faire? 

[le montre. 
y prend”? 
—-Out, grand'père, Charlot resta eourt: avait-il ja 
Et Charlot se retourna tout 4 Mais Fu le Len bieu lui indiquer 

: ce qu'il avait à faire? 


fait, et devint subitement sérieux. ! 
— Allons! ce m'est pus ditficile. 


C'est que celui-ci parlait d'un ton 
que d'ordinaire il n'avait pas,  !Rappelle-toi -vulement le quatriè- 

—Et pourquoi aller en classe? [ne commandement, 

Charlot se mit à les réciter tout 
bas, en comptant sur ses doigts, 
puis d'un jet: 

——Père et mère honorerus. afin 
de vivre lonuuement.. 
éxuet, Voilà dune le bon 

Dieu ‘descendu exprès du ciel sur 

le Sinaï pour dire aux petit: en- 

fants: vous obéirez à vos parents. 
vous ferez « qu'ils vous diront, 
Mais tu comyrends que ton papa 
qui travaille © ses affaires toufe la 
sjournée n'a pas le temps de’tin. 
digner sans cesse ce que tu dois 
faire, Mers il a prié les instituteurs 
et institutrices de le rempla- 
leer, C'est à eux qu'il fe faut 
maintenant vhéir, Tu as plus que 


a 
Cal 


4 


lu main dé son Charlot. 
—-Muis, pour apprendre à lire. 
—"Fa tu tal mon petit, tu ne 
Tu vas à 


* 


conprends.tu ? 2 
Charlot ne * demaundagt pas 
iieux. devenir un honnne, qui 
estcé qui ue Le voudrait pus à cet 
âge”? # 
 saistu ce qu'est un hom- 
iwe, mon Charlot? 
(est quand on est grand. 
On 


Le vieillard sourit, 
—Mais noi, tu n'y'es pus, 

est honnhe à tout âge, au tien 

comme at ntien: pas besoin de 


porter le “pantalon, L'homme: l'âge de raisoñ; won enfant, 
cer celui qujfait son devoir, voi. lqu'estee que tu conclus de là? | 


Lt! Et quand fautil conimencer, 

penses-tu ? UOPON 
Charlot, songeu un instant, les 

veux rivés à la chaîne d'or du 


Churlot lea de grands veux: 
H né conclut Yen. 
=ffh bien! c'est moi qui con- 


grandpapa, Soudain, hurdi: . [elurai pour toi Voici: cest que 
« + . H , e LINE ! 

—Mais tont de sûite, grand.{tout écolier e-t obligé, devant Dien 
père. et sous peine d6 péthé, d'ohéir à 


ses maîtres et de bien <e conduire: 


Ah! AR! Pout de suite! Eh ( nil 
c'est très sérieux. Et si un élève 


bien, je te prends ait mot, Demain, 

n'est.ce pas; tu elournes à l'école? Inéglige ses devoirs, n'appreüd pas 

L'octasiôn est belle; c'edt là que {æes loçoris. oùt cause de réelles dissi- 

pétions. il commet un péché, pas 

treras hômmie, EE comment (y Lrès gros, je l'avoue, nuis un.pé- 

prendras-tu ? * {ché, c'est toujoitrs trop gros. 
en cfaisurit non. devoir, | 

randpère. La 

Le vieillard fut émerveille; 

ne pouvait mieux dife © 
Ft ce devoir; "sais co .que 

c'est? -: ie à 


Et 
Févalier qui agiruit uinsi long. 
temps et obstinément, ferait une 
on [faute “plus prave “Muis, heureu- 
sement, euh est frès rure. gràvo 
tux giruuettes peffertionnées qui 
Le Ne | vous tiennent Hen de tête. 
L'onfant ouvrit h-bougher pou | :Churlot tenait les véux buissés. 
répondre," Hus- né. trouva rien il FF comprenntt très bien. plus qu'il 
coutiana de figer soi grand-père, ine léissait pupgbre. Quand le 


ies lèvres.et téunverteg= avec. deux fieillærd out fipi, il le regardn 


petites. rrigées de’: qts linches, Htfnidement. comme pour dire: 
.—#a" je. te prend. C'ast.quie ‘c'est que c'est: Joliment terrible 
cest HET OMR + te. itont éëla. pramdepère. Mais: il 


\q vouie. 
est la faute d'Aden. in'eut garde de ‘ère un mot. 


+ 


C'est là que se rythme 


an 


Charlot ne demandait pus 
Mieux: ce fut l'affaire d'un ins 
tant, | 

—ÆEt maintenant, va jouer! 


| 
[l 
| Chère 


ee —— 


: 


ir d'un peuple 


OS SAMOA HNNCMNNNNTINE 


} 
! 
} 
| 
! 
| 
l 
l 


—[h 
chur? 

—Oui. grandepère. 
tout 


bien, mon petit. este 


| 

ue ul Et Charlot | 
géné tortillait la breloque de; 
î 


ra pa pa, 


—Bien, . Tu vas done travailler 
solidement: et bien te conduire. : 


Ainsi, tu seras en règle avec Dieu. ! 
et 1 deviendrax quelque chose | 


plus tard, je te Le garantis. Mons | 
embrasse.moi, 


Men petit. 


LL 


Mes petits amis : 


se 


3 » . 
m écrivent... 


i 


tous prés 


bonréms. Susk. 
Û 


Mu chère Mademoiselle, 


petites annesT. 


Ja Ferme, ouois je commence à come iteutinerunt de uns pronrer pes 


nn 


Lot nepe puisse, pierre inc el frs voeu soul slériles 
Malgré nus longs lravous et nos roilles fébriles. 


Que NUCORSAHONR, RENE ue NONS UE SUPO IX rien ? 


Convne lonfant distroit pur Finseete qui vole, 
Je ae suis Cquré dans maint sentier frivole, 


Q rien, 


Eve rotei Lremblant devant Le soir q! 


… 


ET pourtant je n'ai pus désespéré du Maitre: 


n . , . . . 
Pont faible que je suis 1 bénire peut-être 
La bonne volonté d'un effort vers le bila. . 


FERNAND SÉRERIN. 


D 


ee ei me _— 


Pour eneonrraiger sis Miris roilé des he Hire fort qui 
‘ht : hére . : ! ‘ N . 
Eh! bien, chère de Line at fonencten pots dex petits se 
je auis à StAntoine depuis Lersposedinnts pti se plaignent si, 
d'un an. Je m'ennuie beau- fire pux ronnaitre boues le frun 


cris! HI C'égilin ct M Claus TE 


dévenge Hit 


noiselle, 


oup eur je n'étais pus aveoutnmée à 


Je suis contente de Lire de lle / 
de Lire - belles prendre ee que mes bons parents te pre pr de nourellox do ffyex 


lettres de mes petites amies dans votre 
belle page La Famille. Je vais à lé! 
cote dépuis quatre ans et j'apprends ! 
bien mon francais et mon eatéchisne, | 
Nous allons avoir un exümen à ju lin: 
du mais 
bonnes notes dn 
pour les autres matières. 

Notre pique-nique nous & bien aimu- 
Moi et 
tous fiions hos ponpées, 


fruncais ainsi que | 


ai 
: 
es | 

J'ui aussi 
chunté avec les autres élèves. Nous 
avons mangé beaucoup de 
choses délicieuses. 

Je les beaux rubans 
cette fête eomme souvenir pour. plu: 
tard, 

Jde dois vous dire qu'ou demeure f 
quatre milles du village de Domrémn 
et près de lévcole, 

M y a quatorze élêves qui viennent 
tous Îles jours à J'école. Nous avons 
un graphophone à l'école et tons les 
vendredis nous entendons de lai tes 
que ainsi que déelumations en 
franeuis que nous avons apprises pen- 


sé l'antre jour, ROGLTS 


bonnes 


conserve de 


des 


dant la senwine. 
J'espère que vous allez rester long 
temps à Prince Albert pour qu'on vous 


TE A 4 
“fGivavelbourg, Sask. 
Madeimoisetle Saint-\Umant. 
Je one suis pas très suvant en fran 
cuis, je ne fais que connnencer à Fan- 
prehure, mais j'aie l'apprencdre. 
Noire maîtresse est Canadienne fran 
eaise, Elle nous Hit les lettres de vos 
petits correspondants sur le Patriote.) 


à 


aussi 


Le . 
disent: c'est 


eus qui tue Faismtent Ja cinsse, à Haltie, 
et j'espère bien , iConneetient. 
espere € asoir des , Lo oc , ‘e A , . : 
swurs Ste Croix. Mais fei aussi mous 6 mËque pas hou plus. EE 


cnvous nou institutrice canadienne. 


notre avenir à tous, L'on des Enfants”, que Von up 
Done, je rs conforme, tout en re- pren ile chien ee que Pan ste 
die oree tant de eneutr. 

Du Coeur pour le franeuis 
conne une otre pefile uni ou. 


srettant mes bontes sœurs institutri- 


Pathiis à l'académie des 


ls appelle Simone, Elle aie 
Quoique llnde. elle: prie bien. elle appartr 
à Jéoune nraie bonne fanalle Cou. 
wnnière des sœurs, Le chapelet et les jen Éreueaise et lle sat ai ne 
prières sun la viasse. et un n onbie telligente quelle nes Harale pr pus 
pas Île Sareré-t œur de Jésus puni ln jen mie sûre, à ee réconeilien font 
plorer miséricorde pour LUS et pour û fuit avec ln ferme. Comme à 
la fin de cette guerre terrible, Je vais ! parent» ant raison de fui dire 
vous dire que celle gui sons éqrit ext | lü est de meilleur urenir" 1 
une Canadienne francaise quoique née lponrraienFousni ajouter, bee it 
aux États-Unis. Mes parents ont got d'antres, pure là ext uuxsi. purs 
jours eu te coeur de garder leur ane Lee qu sorent la conuendr 1 
gue fruneuise eur mon père nppurtient  l'apprérier, la r{e lu plus heures 
aux Sociétés des Artisans ef Stlean- 1 Le MPUVUT d'espace nee oblige 
Huptiste et aux Cunado-Amérienins ef 5 peppettre à eetle semeine da dot: 
mot au tiersordre des petites fes ie l'une deniers petites dues dl 
Eh! bien, adieu, enêre Dopreréng. Me Doru n'entre puis 
MudemoiselHe, et veuillez agréer les pensé. mt moins, ane je ares ou- 
amitiés d'une petite amie nouvelle 75e» . ‘ ’ 
qui s'ennuie beaucoup mais qui veut À Mile B. BNon. ni des eh 
. Pi lets ni les médailles sedptlitire « 
donnes come prix ft eonConrs 
in sont hénits. 


hounelle, pile nt méme 


canadiennes, 


bien passer le temps avec vous aile 
banetle, qui, Jespére, se désennuiera 


en sous lisant. 


écrie encore des lettres, enpes 

. 7 « L ° Clarence Gundette CUT AUS ET La Diretrn 
Votre petite unie, 
* * _ a eee nn 
Dora Etiner O0 ans) TT 

| TT ieest-h-dire dont les plinelhes sent 

Ge — . I A B O N N } à | purées sur le dessins et sur les entree 
l 


“Sides ponines de terre déji ençcasres 
scout tant Soi per htimides, vous fete 
heu de faire cireuler l'air dan le 
atin d'enpêcher béepourritire, 

nu des hetiertntes, panais, curoftes sui 


MÉNAGÈRE 


ie 


St et CINIVELS SE CONsSePLet dan 


! 
Linéhtes conditions que bles portes cr 
terre. mais la sécheresse n'a prie tot 


à tait autant d'huportanee. En cite 


Soyez polis avec les enfants 


Moi je désirerais être du 
nombre, 
Je sais vous ruconter l'enterrement 


du petit hébé de notre voisin, une 


belle petite fille de deux mois, eripor- 1. 


tée par la enqueluvche, cet été. Elle 
était si petite. si belle dans son petit 
cereueil blane garni de fleurs. 

Etle un été portée au cimetière par 
quatre petites filles de l'école toutes 
habillées de blune aussi. + 

Sa maman et les autres petits en- 
fant< avuient beaucoup de peine Inais 
il se vconsolent en pensant qu'il à 
un petit ange au ciel qui les aime 
encofe, 

Votre uni, — 

Shinonne Rissonnette (PT ans) 
—————9 
Gravelbourg. Sask, 4 


Chère grande nie, 

Je ts toujours sur de Patriote les 
lettres de vos petits amis. Je veux 
vous dehnurder ne pefite plaies duns 
votre page. June suis pus bien eüpu- 
ble en français, anuis je Faine tant 
que je Fapprends bien. 

Pendant les vacances, je suis uliée 
me promener ebez mu tante où j'ai 
quatre petits cousins. J'ai promené 
la petite Eva dehors et j'essayuis de 
me rendre utile dans la maison. 

Les vacances ont été courtes: (lets 
cenmines sendement, mais NOUxs SOU- 
me revenus tous à l'école hier} von- 
teuts de reprendre nos livres. 

Voilà quelque temps notre iaitrosse 
nous à abienés aux verises à la ri ière. 
Après en avoir cueilli jusqu'à midi 
nous avons fait ui pet# pique-nique 
sur l'herbe, Nos tartines étaient dé- 
livieuses. 

Après un bou repas Nous sommes 
retournés à nt cueillette des cerises 
pour remplir nés chaudiètes à diner, 
Ernisuite, plus grande féte. nous HVons, 
passé le réte de l'après-midi à jouer 
duhs In rivière qui n'est pus profonde 
du tout, Nous nous proposons d'y re- 
tourner euvorÿ Ils + en avait quel- 
ques-uns qui manquuient pare qu'ils 
uvuient la voqueluche: * 

Votre petite antie, ‘ 

Cécilia Hoquin CL Wnsi 


St-Nutoines Barak, 

Chère Mudemoiselle 7 . . 
Depuis quelques semaines qié je in 
es-varrespundunces dé vos petits anis 
je me: dis: “Il faut que je me métte 
umiè uvéé rette honne demoîkéllé qui 


_Noves polis nes eux es aus une eavé ordinaire, ces Jégunr 
lahord Le seul HioNers pour qu'ils ja portés à devenir trop ses 1 à 
apprennent a étre polis avec Vous, lherdre leur fermeté. Dans ces conti 
Ne tutoxez jaibals un CNE, Si tions on trouvera qu'il vaut miss 
jeune qu'il soit. quand il vous ét Des mettre dans du sable see et pot 
étranger. Cette faniliurité n'est Lpour des sortie au Fur et à pesur 

permise qu'à des gens ins éducne | pos pionmns sont 
tiou, Ne trouvez uu enfant ni laid, poureiture, à moins d'être gardés dus 
ni insupportable devant ses pi 5 endroit très see. Etaleztes ent 
rent-. Ne lui faites pris DUUIVAISE Leguehe aussi minee que possible Li 
figure et ne le PepOUsseZ pus. si Igrenier où ilne gêle pas est un lo 


très œujets à 


vous entiiie, endroit. 
 Muintenez vos enfants dans Une pes choux se desèchent tôt due 
respectueuse funiliarté. Où naine ewve chaude et Sèche. TFene/- 


pas besuin en famille d'étre froid. en plein air aussi longtemps que pe 
raide, coin passt, Ne grondez que isible pour lex protéger an moyen te 
juste ce qu'il faut. quand IV agents, de paille ou de terre, Dan 
lieu de gronder, . lune atmosphéré très sèche, Île se cor 
Faites que vos enfants ne lisent lorient mieux Jorsqu'ile oùt seneor. 
jamais rien sans V avoir 616 ao ours racines et leurs tiges. On pit 
visés fur vous, et pour leur fact. iii prévenir le fanuge en enelos 
liter cette habitude évitez de lis. | juur chaque porume de chou dons 
ser à leur portée tout écrit que Fi enal. 
vous ue voulez pas leur voir ire 1 Le céleri exige une euve 
Pères, ne sovez jamais le ennme dut sèche et bien ventilée, One 
rade de votre dis. Cette canaris | ponte en rungée#” serrées, dune ne 
derie est contraire à ous Vos coble ou une terre légère, en séparant 
devoirs et il arrive que Brad éhagne rangée d'une latte où d'un at 
cette familiarité, à cette habitude tre morceau de buis pour empéelet 
que l'enfant prend vite d'être le lee tiges de se toucher et mure ain 
soaig de sun père, le respect dispute | ju creudation de l'air Le spf doit 
rait. ef cu pére et ce fils étant ca- étre tenu humide nncis les tiges sûchies 
murades n'auront plus rien à Se Eiie, de mouiller les feuilles et te 
devoir ui à se reprocher. i " 
#9 ————— 


FETITS CONSEILS 


Wionubests 


itiues SH est nécessaire darroser. 


RECETTES 
LÉGUMES EX RESURUE Bonnes de terre à da holloubtrs 
poues de 
vint eur six DONS 
empéri- pins, ajouter gros conne un rt de 
830 et [beurre où de végétuline., I faut 
le beurre suit ussez coulunts donc. > 

les pounmes de terre ne sont plus a 
chugdes pour les faire fondre, Le fist 
chauffer pendunt un instunt. 

Ajouter sel pohre Former 1 
boulettes ‘asee cette pâte. Les pass 
dans un œuf que lon a battu jun: 
ce qu'il y uit de li mousse, et Pair 
urér duns le beurre pu ln végétulinr 
Servir très chaud. 


| 
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des tenir, 


Pour 


Paire cuire 


Les patates se volservent le mieux Î . 
dans une eue sèche ot modérément jies éeranur, 
sèche, bien veutilée, et où lat 
ture peut être maintenue entre 
400 F, Ce sont là des conditions qui 
ne sout pus toujours faciles à ubtenir. 
Pour qué ‘lu surface des ponrmes dé 
terre puisse se tenir sèche, sans puûr- 
pituée, it faut s'arranger pour que 
l'uir phisse pusser sous lé tus et an 
travers. [ST le taux est très gros, on 
peut ppurvoir à lu veñtilution en po- 
sant abord un faux plancher teiupo- d 
raire, en luttes, uvee les plauches Jus: |: 
te ausez ruüpprochées pour que les 
tibereules ne pnssént pus à travers, 
et élevé d'environ six fouces du sol. Press * 
On fait une double paroi seuiblyblesl jauues 1 
en luttes, à quelques pouces du dur. fajantez-les an cngralgt -h 
nfin de permettre une “direulgion fvivement et en éxituit lébultit ou 
d'air dutour du fus. C'est égutément À, 11 faut torner. téfium dun. 
uué bonne méthode qué de mettre 16 |méte sens. séus oëti 1 crème tous ve 
patates duns des câimes à ciuirévéte, rtf. Fe 

| d 
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Le  nmene 
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CREME ANGELAISE--Ni voit je 
+ + - VE . 
pue servir ke urine liquide. début 
euts mer un feu de ‘ui 
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ou Fous 


pecrstt st 


H 


d'\ufun. 


poutat en née temps que la reli- 


cu [se rendit à sex ennemis pour 


sent 


hscune, 


M ville dune laquelle fl était 
et tandis que les habifants 


viiiout decidé à périr pour le défen- 


die, Sans tenir compte de son"abné- 
gation  ufime, on ni erovñ les Yeux 
et ou Lao raneha la tête en 67N. 
Sat Cobnrs Née À Meaux, cle 
bal smnvertie par Sainte Geneviêre 
dent elle devint fn eompagne et jmita 
de veptes 
Auistis FE ORUFS DE PONTTIX 
Leone un chemin de fer, - Nous 
tone ben fouiller Fhistoire de Na- 
please Fou a tiré Îes tntres noms 
does pes deux HA frouvans pts de 
gerer] ami nommé Alors disons 


RO 


érane des autres que “chemin de fer 
ttout <huplement un mode de transe 
udopté de nas 


e 
HOT CAT Het 

Le eotpagnies qui Pexploitent se 
clatvent oncont derploiler les vora- 


mao Peu cela elles ont à lenr dis. 


lus cite ee quon appellé des frains, 
re traits sortent an pe sait d'oû: 
est pour quoi sans doute on dit squ- 
tt un train deionus des dinbles, [ls 
se commpasent de roilures sun rlr- 
anse Quand il $ a des chevanx c'est 


loue ronvers@ fils sont. paraît-il, 
4 aorriur de même que Îles ‘ânes 
que A vanouent pas 8ssuret-on. La 
soitures est minnie 
“onu qui crüche de li fumée 
bionche et de deux néRES irès snles 

la fumée pour l'en- 
De, des vorageurs. 


proluere AO EL 


Te 
qe lunleisse nf 
le 
Uactquetois tes doux nègres revoi- 
Hbar sale fumée dans leurs pro- 
pin ver Movs ile n'y voient plus 
eh ot td avrie ce qu'on appelle un 
événement qui constitue uf 
de plus orands charmes des voyages 
den ile rompent li monotonie en méê- 
pre temps que les chaines d'attelage 
14 \ovaugeurs. Seulement 


doser chats 


vetil 


Ps 


drosotlentt 


et 


lue 


exXtrcinennant 


ee des 


gate pit 
potit 
il 


duns les 


Mhiuns aux soitures. vo en a de 
unes-on est 
tres nul, aus les autres  n'x 4 fu- 
fi « aussi de 
fuñuenes inais dun pris inabordable 


CH ton Fee vies, et conséquence, Aux 


plosiurs cottes: 


mais de place, 4 en 
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Notre héros erut que sa dernitre 
heure étut venue: ii fit son sacri 
five, quais, chose surprenantes il 
reprit une partie de son sang. 
“froid et résolnt de faire payer 
sa vie aussi cher que possible, [l 
Ltenait son couteau dans st main 
droite; il l'éleva promptement 
Lennme pour se mettre en défense. 
Ca inèré outse, mugissant de fn. 
peur, se dress de toute sa hauteur 
w ses pieds de derrière, et s’élan. 
spant vers Jean Rivard, les narines 
“auvertes, la gueule beante, cher- 
Édhait à l'écenser dans ses terribles 
reinies, ‘l'rois fois Jean Rivard, 
je son adresse et son agilité, put 
ter ses bonds furieux: pendant 
delques secondes, lex deux udver- 
res jouèrent comme à cache 
biche, [lv eut une scène de conr- 
Ée durée, mais fort émouvante, 
ÉL'auimal continuait à hurler, et 
“Jean Rivard appelait son compa- 
on de toute ln force de ses pou. 


a 


gons  L'intention de Jeun Ri. 
Hs + u . + , + 
Évard, si l'animal, le saisissant dans 


dés bras, mennçait de lui broyer 
“lé crâne ou de lui déchirer le visa- 
ge, était de lui plonger hardiment 
Éénns la gorge son couteau et son 
fbras; mais ce dernier -embrasse, 
ent, il désirait le retarder aussi 
longtemps que possible. 

* Cependant l'implacable animal 
‘avait résolu d'en finir: il fit un 


dcodents de chemin de fer sont bat 


FEUILLETON' DU PATRIOTE 


EAN RIVARD 


LE DÉFRICHEUR 
RÉCIT DE LA VIE RÉELLE 
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personnes qui votagpnt grittuifement, 
On dit parfois sur ecrtuines fouilles: 
“Des agents de lt Compagnie ont êté 


wo! futta contre Elroïn, jblessés pur des objets Tanvés par les 
aus de Nenstrie quite per- 


Cela est regrettable, 4ssu- 
de Ja faute des 
emplovés: s'ils étaieng plus aimnbles, 
les portières, bien qué les pins irasci- 
Ules des femmes, ne lenr Junceruient 
pas des bouteilles à lu tête. Le geste 
est tent de même nn pen vif! 


portières.” 


rément, naiss ext 


Les Lignes de chemin de fer sont 
des fs métalliques, avcerachés à des 
champignons de verre on de poreclnine 
qui poussent «ur des trones d'arbres 
appelés potenux “daily Graphic du. 
nom dn journal anglais qui les eon- 
fretionne. Ces fils vont aux quatre 
coins du prys et servent à guider 10 
marehe des trains pour les empêcher 
d'aller à travers champs. 


Les trains roulent sur du hnlast, 
tapis de enilloux destiné à aimartir la 
chute des voragenrs, 

: 


Pour faire pendant aux fils de fer, 
on mis sur les enilloux des fils un 
peu plus gros appelés rails, posés bout 
à bout, ée qui fucilite évidemment la 
mareho qies trains beanconp plus’ que 
si on des avait mis à côté les ans des 
autres, muis malheureusement rend 
ces nes beauconp plis iongnes! 


En route on rencontre des ponts. 
des vindues. des tonuels, nn fus de 
trues par la faute desquels les voies 
ferrées doivent faire des conrbes, cro- 
ebets, détours, ete, qui allongent. con- 
Sidérablement. la distance, mais faei- 
Hitent beaucoup les aceidents. Les 
ponts sont des sortes de £oits étendus 
sur les rivières ponr abriter les pois- 
sons contre la pluie, tout le monde le 
«uit: les ritdues sont des espèces de 
boîtes pour retenir les trains dans les 
lieux pittoresques et les empêcher de 
partir en. exeursion dans. les ravins 
ve qui nammserait peut-être pas tous 
les voyageurs: les tunnels sont des 
coûtoirs souterrains dônt Tentrée est 
faite d'une matière singnlièrement ex- 
tensible, En effet, Inrsqne vous voyez 
de loin l'entrée d'un tunnel c'est un 
tout petit trou noir par où ne passe- 
pas une souris Plus le train 


rares, nn Hun compte approche &t plus l'entrée Sagrandit 
d'une demi douzaine parlé gerte que Je train passe 1ä-dedins 


lui et 
sortie du 


eomme dans du beurre, san 
tuyan. Pour faciliter la 
train, doyez comme c'est ingénieux! 
an a uussi pereé le unnel à l'autre 
bout. Chose remarquable! Les trains 
ne s'arrétent pas dans les tunnels où 


a sersient pourtant <i bien n Fabri. 
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les autres, et Jeun Rivard <entit 
enfoncer dans ses deux bras les 
cinq ongles durs et crochus de cha 
eun des pieds de devant de l’ani- 
mal il n'eut pas le temps de se 
retourner, il roula par terre sous 
le ventre de l'animal... Ceu 
était fini... O'inon Dicu! s'écrin. 
Lil, puis, d'une voix étoutfée, il 
murnura le nom de sax mére et 
d'autres mots incohérents,.. 


I 'alluit mourir... quand tout- 
h-cqup un bruit de pas se fait en. 
tendre dans les broussailles, et une 
voix essouffiée s'écrie avee force: 

“Tonnerre d'un nom!” Puis an 
même‘ moment un coup de hache 
appliqué adroitement et vigoureu- 
sement sur lu tête de lourse, lui 
sépare le crâne en deux.... 

C'était Pierre Gagnon qui ve. 
nait de sauver la vie à son jeune 
maître, : 

Le premier hurlement de la bê. 
{e avait d'aboïd attiré son atten- 
tion; peu après il avait cru enten. 
dre une voix humaine, et il s'était 
de suite dirigé en eouraut dans la 
route qu'avait suivie Jean Rivard. 

11 était survenu à temps; deux 
minutes plus tard Jeun Rivard 
n'était plus. | 

Tout son corps était déchiré, en. 
sanglanté, mais agtune .blessure 
n'était grave. Seulement, son sys- 


nouveau bond mieux dirigé que [tème nerveux, était, on le pense 


SEE 


| 


Â 
Î 
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Le long de la voie on remarque nn 
tas d'objets d'agréments que la com 
pognie a plantés eu et Hi: des lan 
pisteries, des bifurs et même des po- 
tences articulées pour pendre les vo- 
leurs qui emporternient les rails duns 
leurs poches. Muis le plis intéresannt, 


c'est le voir tout le long des clôtures Î 


qui longent In route des quantités de 
vaches dont les veiix effarés semblent 
dire aux voyageurs: “las de veaux, 
vous ne ponviez pis rester ehez vous" 


afin, iv a un peu partout, ce qui 
oblige les trnins à des parconrs insen- 
sés, des hâtimentss plucés générnle- 
ment. tout près des voies ferrées, pour 


No, 38 [ln commodité non pas des voragenrs 


mais des fonctionnaires, Ces bâti 
ments sentent beñautoup }ù ménage- 


rie! on ÿ voit des vages à travers les 
barreaux desquelles, au lieu de crou- 
tons de pains, it faut lancer des poi- 
gmées d'argent. On est convenu de 
les appeler: (Gnres! interjeetion qui 
signifie: laîtes attention! 


Or Ponteix a l'avantage de possé- 
der un de cea Bâtiments et voilà pour- 
quoi sans doute la rue qui x conduit 
rorte comme ailleurs le nom poétique 
d'Avenne du ehemin de fer, 


Baptémes-  Marie-Fuliette-Emmia. 
fie de Félix de Montigny et d'Elodie 
Blenu., Le parrain et ni ninrrnine 
étaient M. et Muie Raoul Desnntels, 
-Joscph-Adrion, fils d'Arthur Henau- 
doin et de Clara Côté Parrain ot 
marraine, M, et Mme Raoul Luro- 
chelle, Baptisé nn quart #d'henre au- 
parañant cet enfant est mort durant 
les Vépres, dimanche, et au été enterré 
le jnndi, 


Garcons et filles--On entend parfois 
denmnder si} est né cette sinnée plus 
de gareans que de filles, Si chacun à 
coupé et colleetionné Ja petite feuille 
de rondelle qui ébntient l'histoire 
hebdomadaire de a paroisse, comme 
nous l'avians conseillé, il lui sora la- 
eile de faire le compte, En tons eas 
voici des chiffres: Sut 6% baptômes 
qui ont eu lieu cette année jusqu'à la 
mi-septembre il vou 45 filles et 30 
garcons, et, détail qui montre bien 
la dévotion spériale des fidèles, sur ee 
nombre 25 des filles portent le nom 
de Marie et 96 des gnreous celui de 
Joseph. 

Visitrs— De passage à Tlonieix le 
Rés. M. Benoît, euré de Wileox, ancien 
procureur de T'évéchés; Je fév, M. 
Hier, de PDollurd, accompagné 
d'un de ses amis. M, lorcier, 


curé 


--Mme Trottier est venne de son raneh 
passer quelques joués à la ville, Son 


linaire, 


POTVIN ET CIE 
MAGASIN GENERAL 


EPICERIE, NOUVEAUTES, A ABEES POUR HOMMES ERENFANTS 
CHAUSSURES POUR DAMES ET MESSIEURS 

Marchandises de Prentier choix, 

dé à p.e. excepté sur farine el sucre 


Nous venons de recevoir un assortiment complet de sous-vêtements pour 
hommes, femmes et enfants ef une grande quantité de nouveautés, étoffes 
à robes, popeline, eotonnade, soie, vte, 


3 


bien, dans une agitation extraor Leate et plus digestible que celle du 


fils Jobn, soldat à Londres, donne de 
bornes nouvelles et demande senle- 
ment quelques colis de viande sèche, 
comme souvenir de famille.” 


-- En ballade à Ponteix, avee son ami 
Modool, Simon Petit, de Gergovin, 
avant terminé ses battagrs de pln- 
dieurs milliersde minots. 


-Grand mouvement de soldats et de 
isiteurs dans Ja place, 


La Chance n quitté Ponteix!.. Oh 
à 1ù!., Mais rassure/sous, il s'agit 
eutement de la famille qui portait 
Et la preuve que In chance 
ne nous quitte pas, c'est que deux 
iutres familles de six personnes vien- 
nent les remplacer: Pau Enile Drive 
son qui construit sut le lot 23 du Blac 
10, et M, Prienx qui vu habiter la rue 
Murat... et puisque nous avons le 
père Prieur, le monastère viendra sans 
doute. 


--M. abbé Fortin, appelé par Sa 
Grandeur uous a quittés pour devenir 
Curé de Souris Valley, où il sera bien 
reeu. ses paroissiens connaissent déjà 
son amabilité et son dévouement, 


6 nom, 


Mme C, Désilet est allée se prone- 
ner pour un mois'à Eseunaba, 


D 


vient de devenir veuve: *—{Conme j'ai 
eu de fa ehnnec, s'écrietsil, dire qu'à 
présent je serais mort! 


SEVERE CARON 


PEINTRE VOPFURIER 
Pout fuire toutes sortes de 
voitures sur eommande mime 

corbhilards 

Remet à neuf ios vieux 

tutomuobhiles 
PONTIEX, Sask. 


ur Marcoite B.A. 
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PONTEIX, SASK. 


BOUCHERIE DE PREMIERE 
CLASSE 


Glacière perfectionnée 


Nouvean modèle, 
- G, Jessap nons esf resenu de Monse 
Jaw inserit dans Ja classe militaire G. EASTERBROOK 
C2. PONT EIX, Sask. 


AVTS 


Vu les offres pressantes qui lui nni 
âté faites, Pierre Carnet prévient css 
demoiselles qu'il ne prendra en eonsi- 
dération aucine demande en mariage 
si elle n'est appuyée d'une dot de 
13.000 dollars, eash.et sans belle-mère, 


VETNARD 


Calino apprend qu'une jeune per- 
sonne à Jaquetle il ut jadis fiancé 


A 
MEDECINE GENERALE" 
ET CHIRURGIE 
Ÿr GEO. E. CLERK 
M.D.C.M. 


des Hôpitaux de Paris. 
Chevalier de l'instrurtion puini- 


que, (3 ans de chrureie À la 
guerre européenne : 
PONTETX, Sask. 


J. P. POTVIN 
HORLOGERDLIOUTIER 
Ouvrage ovuranti 


Réparation des monsements 
suisses 6j franeuis 


PONTEÏX, Sask, lue dn Centre 


mr 


me ve memes m4 


Escompte 


porc, Pierre en fuma des parties 


Dis ri fut relevé, jetant au [dont it d'excellents jambons, 


ou de son Hbcérateur: 

“Pierre, rieria til, c'est à toi 
que je dois la vie! que puisje faire 
pour {e réconipenser ? 

0) mon cher maître, dit Pier- 
re, des larmes anx yeux, puisque 
vous étes encore on vie je suis 
tien nsez payé Tonnerre d'un 
nom! moi qui nramnsais libas 
à chanter bêtement, tandis qu'ici 
aus vous butiiez contre un ours. 
Et dire que si j'étais venu cinq 
minutes plus... tonnerre d'un 
Honl.... 


quand j'y pense!...” 

lt Pierre (agnou, paur la pre. 
inière fois de sa vie, se mit à pleu- 
rer, comme un enfant. 

Ce ne fut qu'au bout de quel. 
ques ninnles qu'il remarqua les 
deux oursons. L'un d'eux voulant 
érinper: dans un arbre cherchait 
à “accrocher anx branches avec ser 
pieds de devant et nu tronc avec 
eux de derrière Pierre l’assornma 
d'un conp de hache, . 

L'autre qui était plus petit et ne 
paraissait Pa s'apereevoir de ce 
qui se passaif s'uppracha tout dou. 
cement de sa mère étendue morte 
ot dont le sang coulait sur le «ol: 
il lu flaira, puis relevant la tête, 
il poussa plusieurs petits hurie- 
ments ressemblant à des ‘pleurs. 

Cette action toucha le cœur de 
Pierre (ragnon. ‘{e petit.là, dit 
il, possède un han naturel, et nuis- 
que le voilà orphelin, je vais, si 
vous le voulez, en prendre soin et 
ie charger de son éducation.” 

Jeun Rivard v consentit snna 
veine, et l'habitation de nos dé. 
fricheurs fut dès ce jour augmen. 
tée d'un nouvel hôte, 

Tout le reste du jour et toute 
la journée du lendemain furent 
employés à lever les peaux, à dépe- 
cer les chairs, à préparer la viande 
ci la graisse des deux animaux. 

La chair de l'ours est générale. 
ment considérée comme plus déli. 


Nos défricheurs firent. plusieurs 
repas copieux avec la chair suecu- 
lente de l'ourson, surtout avec les 
paites, reconnues pour être un 
mets fort délicat: ils en envovè. 
ent plusieurs morceaux à leurs 
voisins, suivant l'usage invarinble 
des campagnes ennadiennes, à lé 
paque des boucheries Le reste 
fut mis dans un saloir. 

Quand à la uraisse, Pierre la 
fit fondre en y jetant du sel et de 
leuu, après quoi elle remplaça le 
beurre dans la cuisine de Louise- 
ville, pendant une partie de l'an 
née, . 

Mais ce que nos défricheurs paru. 
rent affectionner davantage, ce fut 
la penu de la mère ouùrse, Pierre en 
fit un lit moelleux pour son jeu- 
ne maître. La pean du jeune our 
son que Pierre (Gagnon voulait à 
toute force conserver pour en abri. 
ter le nremier petit Rivard qui 
naîtrait à Louiseville fut sur l'or- 
dre exprès de Jean Rivard, trans. 
formée'en vasque d'hiver que son 
sauveur Pierre Ciagnon porta pen- 
dant plusieurs hivers eonséeutifs. 

Ces deux peaux ainsi utilisées 
furent gardées longtemps comine 
souvenirs d'un événemnet qui re- 
vint bien souvent par la suite dans 
les conversations de nos défri. 
cheurs ct se conserve encore au 
jourd’'hui dans la mémoire des 
premiers habitants du canton de 
Bristol, 

Mais rovenons à notre orphelin, 
où plutôt à notre orpheline, eur il 
fut bientôt constaté que l’intéres- 
ant petit quadrupède appartenait 
au sexe féminin. Pierre n’hésita 
pas à la bäaptiser du nom de ‘“Mulei 
née”; et queiqu'elle füt loin d’être 
aussi gentille, aussi élégante que 
le charmant éeureuil dent il dé- 
plorait encoré la fuite, êt dont l'in. 
rratitude ne pouvait &’expliquer, 
il sv aftacha cependant avec le 


à 


SO, ST 


Couvent de Notre-Dame 
Institution de premier ordre avec 
équipement moderne, 
Cours du franeuis et d'anutais 
pur des Maitresses bresetées. 
2eanx-\ris, peinture, 

musique, ete, 
Soins spéciaux ponr les eñtéehis- 
ines, 


dessin, 


POXTETX Susk, 


MAGASIN GENERAL 


Gauthier & Cie 


FABA\AC DBOISVERT 
En ajoutant 50e mt No. dir pa- 
quet, vous atirez le tabie expé- 
dis par fa poste. 

Nous vendons les chaussures aux 
mêmes prix que l'an dernier, 
Dans notre boucherie vous trou- 
verez un choix varié de viandes 
et volailles. 


Poisson frais tous les mardis et 


vendredis 


Gauthier & Cie 


PONTEIX, 


SASK. 


méme zéle, tant ce pauvre coeur 
humain a besoin de s'attacher, 
Les petits des animaux ième les 
plus laide ont d'ailleurs je ne sais 
quoi de candide, d'innccent qui 
intéresse et touche les cœurs même 
les plus froids, IE lui apnortait 
tous les jours des fruits sa #10 : 
il Jui coupait de jeunes pousses, 
hi donnait même quelquefois du 
sucre, ce dont ces animaux sont 
toujours très friands- si surtout il 
découvrait quelque nid de guèpes 
où de bourdons, il fallait voir vec 
quel bonhenx il en apportait Île 
miel à su “Duleinée”, De tous lex 
nets c'était celui qu'elle suvourait 
avec le plus de gourmandise, ‘ 


I lut prit même fantaisie d’ins- 
truire sa jeune pupille et de l'ini. 
lier aux usages de la société. 
Pierre jouait de la guimbarde, au 
comme on'dit dans les campagnes, 
de la bombarde; il n'avait pas ou- 
blié d'apportef avec lui cet instru. 
ment, ct il en jouuit nssez souvent, 
bien que Jean Rivard ne Jui ca- 
chât pas qu'il préférait de beau. 
coup aux sons qu'il en tirait ceux 
de la flûte ou du niano. Peu à 
peu, à force de patience et de soin, 
il habitua Duleinée à se tenir de- 
bout, et enfin à danser au son de 
la bombarde, Ce fut une grande 
fête le jour où il réussit à lui faire 
faire quelques pas cadencés, et sil 
en avait en les moyens il eût sans 
doute donné un grand bul ce jour. 
là, . 

La jeune ornheline était douée 
des plus belles qualités et en par- 
ticulier d’une doureur, d’une doei. 
lité qui faisait l’étonnement de 
Jean Rivard. Sons un maitre 
plus habile, elle eût pu sans doute 
devenir experte en divers arts d’a- 
grément, et particulisrement dans 
celui de la danse, art pour lequel 
son sexe, comme on sait, déploie 
en tout payg& une aptitude très. 
prononcés. Maia notre ami Pierre 
Gagnon ne savait ni valse ni polka 
ni même de qnadrille, et ne pou- 


EE tt RMenEnRe 


| 


ee nee 


WILFRID CHARLAND 


Contracteur général en bä- 
tisses de bois, briques et 


béton. Travaux  rPséeuten 
sur devis, 
PONTEIX, .t. SASK. 


A VENDRE 


Lats de ville avee bonnes 
maisons. 
Entreprise de bâtiments en 


° tout genre 


F. X. FOURNIER 
PoXxTEIX, 


TERRES À VENDRE 


à distances et prix variés 


Aseurances 


de toutes sortes 


Bureaux général 


d'affaires 


ADRIEN LIBOIRON 


PONTEIX, SASK,. 


| City Meat Market 


OSCAR LIZEE, Prop. 


BOUCHER ET CHARCUTIER 


Toujours en main un choix de 


viandes fraîches et salées. 


Légumes 


Mon système de glacière me 
permet d'avoir tout z'êté 
la première qualité 
de viandes frai- 
ches 


RUE CENTRALE 


PONTEIX, SASK, 


8. M, JEAN 


sm 


ren 
PONTEIX HARNESS Co 


Hernais manufacturés où 
commande donnant 
tisfaction 


00 sur 
entiâre La. 


Fouets, Robes, Couverture 


S Pour 
chevaux r 


Assortiment complet de ch 


sures de printemps et d'été 
hommes et enfants 


J. ©. Ste-Marie, gérant 


Aus- 
pour 


HIVER! HIVER: 
HIVER!!! 


CHARPONT CHARBON: 


Ces deux lignes diffürentde ton 
La première dit: je te gejorgi 
Fa seconde: je te réchauffer: 
1 faut conjurer Mn premitr, tn 
utilisant lu seeonde, en von. ITS 


provisionnant de bon 
chez 


W, À LANGEVIN 


Agent de la CIE JOHN DEFRE 
PONTEIX, 


charbon 


SASK, 


Royal Bank 


Une banque de l'Ouest pour 
répondre aux besoins de 
l'Ouest 


Epargnez votre argent, assurez vo- 
tre avenir et servez votre pays 


Intérêts au taux courant eur 
dépôts d'épargne 


TH. ADAMSON, Gérant 


PONTEIX, SASX. 


W, GIPOUN 


Agences Giroux 


Feu 
Vie 


ASSURANCES, PRETS 
IMMEUBLES 


Grèle 


Automobiles 


Nous prenons les demandes pour assurances 
contre la grêle 


Bureau des Terres de la Couronne 


PONTEIX 


vait, avee li meilleure volonté du 
iuonde, enseigner aux autres ce 
qu'il ne savait pas Jui-même. 

[Il réuxsit parfaitement  {oute- 
fois à s'en faire une amie qui ne 
l'abandonnait ni jour ni nuit, le 
suivait partout,, an bois, au jardin, 
à la rivière, et montrait pour lui 
l'affection, l'obéissance et les au 
tres qualités qui distinguent le 
chien, 

+ XVII. 
LA RÉCOLTE 


Je fe suiue, 6 saison fortunée, 
Tu viens à nous de pampres 


Fu viens combler les vœux des 
laboureurs. 


ss Posts ts etes ns sens ss ss 


La moisson mûre, immobile, 
abondante, 
Appesantit sa tête jaunissante : 


HOIRNUUCIHTNES 


satisfaction. 


sion. 


de dire quand nous 


nouvelle provision. 


TEL. 2275 
LE SOIR, 2153 


ceonronnée’ 


SE DT SO OS ET Le LS LS LL" 


Nous avons un charbon qui vous donnera 
Essayez notre “Western 
Gem’ ou notre ‘“‘Pembina”. 
conseillons de donner vos commandes de 
bonne heure, tant que dure notre provi- 
Les expéditions de charbon sont 


lentes et nous ne, sommes pas-en mesure 


NORTH CANADA LUMBER COMPANY LTD 


La maison loyale en affaires 


PT 2 LL LES 


SASK. 


EE 

Aueun zéphir ne vole dans les ais 
Si quelque vent fait sentir sou 

‘ haine 

Des vagues d'or se roulent dins ii 

plaine 


RDA 

Ceux-lx seuls qui tirent leur 
subsistance des produits de la teris 
comprendront avee quelle deucr 
satisfaction, quelle indicible joun- 
sance Jenn Rivard contemplit + 
champs de grain, lesquels soi 
l'influence des chauds raven- di 
soleil d'été, prenaient de jour 


jjour une teinte plus jauni-aile. 


(A Suivre) 


: Abonnez-vous au 


PATRIOTE DE. L'OUEST 


$1.50 par année 


Nous vous 


pourrons avoir une 


R 8TEVENSON, 
Gérant local 


ui 


ne me 


ee 


ne 


ROSAIRE 


Le taire elon l'enseignement 
rs So eTAIS Pontifes a été Peve- 
ï. ur de Très Sainte Vierge elle- 
| ue à Se rioyen le 
ne joue siecle con À 
| act de lutter vont l'hé- 
ie des Albigenis. | | 
Cae priere. qui a sauvé la foi 
drétienne il a sept siècles, cons 
ur egalement à l'heure actuollé 
uit lt \ictoire et la paux nr 
demment desirees, Tu T, Ste, 
Vierge elle-même est venue en 
{uinoignage. Elle apparut 
te en IS48, annonçant 
d'être invoquée par le 
Duuze ans plus tard, Mu- 
de revint préciser encore s0n désir 
de apparitions de Lourdes, 
ne fois la reine du ciel 

Pntmain en 1870 
1 son instruction en 
le Rosaire la 


* — 
cm 


L 


l'invocation: ‘Gloire, amour et 
reconnaissance au Sacré Cœur de 
Jésus”, à laquelle on répond: 
“Maintenant, partout et toujours”. 
Ta méditation sur chaque mystère 
consiste à réfléchir avec son esprit 
et son cœur sur ce qu’ils renfer- 
ment pour nous d'enseignements 
et d exemples. Cette méditation ne 
requiert qu'un pieux regard de 
l'esprit sur. le mystère énoncé et 
un <lan affectueux du cœur. Ce 
simple regard de l’humble chrétien 
qui ne prétend pas raisonner mais 
voir et apprendreslui fera connaî- 
tre plus de divines choses que les 
livres des savants. 

rendre 
ï La Salet 
sol dir 


loellre, 


le monde que ceux qui combat- 
tent”, disait D, Curtès “Les 
uuins levées, dit Bossuet, enfon- 
‘ent plus de bataillons que celle 
qui frappent”. Si nous voulons 
la paix et la victoire il faut prier. 
La prière est la respirution de l'â- 
me, elle console toutes les douleurs. 
la grâce où le secours de Dieu 
lit être le prix de notre persévé- 
ance à lt demander. “TL faut 
toujours prier sans jamais se us- 
<er'”, disaft NotreSeigneur, Dans 
le rosaire, chaque mystère qui 
paëse apporte un nouvel argument 
le prière. on ne peut plus puissant 
sur le cœur de la Ste-Vierge. 

Ou peut diviser le rosaire: le 
lundi et le jeudi. les mystères 
‘oveux: le mardi et le vendredi, 
“es mystères douloureux : le diman- 
he. mercredi et sumedi les mvs 
ères glorieux. Ceux qui ont l'& 
“antage et le bonheur d'assister à 
la inesse sur semaine trouveront 
‘à un excellent moyen de s'uso- 
er au prêtre durant le Suint- Sa- 
rifice. C’est la meilleure prière 
“oime préparation à la commu- 
ion et comme action de grâces, 

Reste l'objection de PArchicon- 
frérie des gens qui n’ont “pas le 
temps”. ; 

La récitation d'un chapelet en 
nüer, à haute voix. prend eing 
* sept mingtes. Une personne 
æule peut réciter le rosuire en en- 
Her, avec méditation, dans envi- 
‘on vingt à trente minutes et cela, 
ans nuire aucunement à <on tra- 
ail temporel, - 

Un honme d'Etat aceublé d'at- 
foires demandait à un évêque lui- 
mêine surchargé de besogne le xe- 
cret de sa sérénité constante et des 


HIL 
Pre froist 


appart dt ! 
Files couplet : 
pnantitnt votbien 


é 


surtt 
Voir des quinze promeres de 
Vierve aux enfants du 


1 


hi sainte 
fusuire, me ue 

Let dévotion du Très Saint 
best un grand signe de pré- 


los 
desonationt oo 
Quiconque récilera pieuse- 
ment de Reaire ct persevôrera 
dus cette dévotion, verra ss pri- 
pe CUUIEÉES. 
do Ces qui propageront non 
Here Seront SECOUTUS par mol 
An. vai les taux. , 
W lPeraère dans mon Rosaï- 
tie -ubicndrai à tes besoins 
pu CEUX de toutes les fanes qui 
me ervent pur vette pratique de 
te 
en Celui qni récite pieusement 
 Josire, nr méditant kes mys 
ne, se comertira Si est pécheur. 
. Cu qui récitent le Rosui- 
ee toncront pendant leur vie et 
gr mort réconfort et lumière. 
[Cou qui se recoimande 
june mar de Rosaire ne  périra 
DUHLE Loue 
Su À ceux qui récitent 1:01 
Plésaire, je proiets Ha protection 
vale, 
os Pie le Rosaire: cest 
une ue ds puissante contre 
Peuter, ot un bouclier irpénétra- 
de contre les traits de Fennemi. 
Mu -Quiumque récitera dévote- 
ountle Hoatre croîtra en grâce, 


L 


“Ceux qui prierN font plus pour |’ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


en ee en 


MERCREDI 2 OCTOBRE 1918. 


te mme — 


» 


adinirables résultats de ses que | 


vres, Voici sa réponse: “A tout 
vos occupations, cher-arni, ajoutez 
cncore une demi-heure de inédi- 
tation chaque matin. Non seule- 
ment vos affaires seront expédiées 
mas vous trouverez encore le loi- 
sir d'en réaliser de rrouvelles”. 

Quand le rosaire aura infusé à 
toutes nos œuvres catholiques la 
même fonvive et le même ardent 
amour de Jésus et de Marie puist 
dans la méditation assklue et ré- 
gulière dex mystères de leur vic. 
ce sera le motent de la victoire 
contre les hérésies de l'univers, ce 
sera le triomphe de l'Église et le 
règne dr Sacré Cœur, 


USIC 


E 


.. [Maison de piano 
-GOURLATY- 


MPORIUM 


CLovis J'ai un splendide choi: de Pianos, Pianos auto- 
matiques, Phorographes, Instruments’de musique et 


accessoires. 


STOCK CONSIDERABLE ET VARIE DES DER- 
NIERS MORCEAUX DE FM USIQUE ET D’INSTRU- 
MENTS DE MUSIQUE 


e 
Stock important de disques à phonographes, y com- 
pris les dernières nouveautés en fait d'opéra et de mor- 
çeaux classiques; stock important de rouleaux pour 
piano automatique. 


O— mm — 


Que pensez-vous 
de la France? 


Conelusion d'un article de Mgr 
Baudrillart, dans le Bulletin de 
Propagande française : 

Regardez! voyez! Presque tous 
les peuples du monde viennent à 
nous, persuadés de lu justice de 
notre cause, qui est celk de la 
liberté du monde, oui sans doute: ! 
mais aussi pleins d’adiniration 
pour ce peuple qui, depuis quatre i 
ans, a supporté et accompli de si 
grandes choses: c’est autour de: 
nous qu'ils se rangent : c’est notre 
Foch qui coordonne tous leurs: 
efforts, T| en était qui jadis 
avaient osé qualifier la France de: 
nation pourrie; et maintenant cet. 
le nation soi-disani ponrrie est le 
uoyau autour duquel s'agrègent les 
parties les plus saines et le plus 
vigoureuses de l'humanité. Elle. 
même à leur contact prend une: 
santé et une jeunesses nouvelles. | 
Oui, vous tous, regardez et vovez!. 
Detendez au fond de vos cons | 
ciences ot, faisant litière de pré. 
lugés surannés, dites-nous atjour- 
d'hui ce que vous pensez de la 


Venez visiter le plus grand magasin à musique de la 
Saskatchewan, ou téléphonez No. 2882 


Nous réparons tous les iastruments de musique 


A. E. THOMPSON, prop. Block Agnew, 10me rue 


CREME 


Du 12 août 1918 jusqu énouvel ordre nous paierons 


les prix suivants pour ie gras de crème à votre station 


avec une augmentation de 50 sous, 
pur baril, Le nouveau prix sera 
KTO.8S le baril. 


Encouragez nos annonceurs 


me 
1 


France! Gras de crème douce - - - 44 cts la Ib 
. l TT | | Gras de crème aigreNo.l - - 4#lctslalb 
Le prix de la farine augmente Gras de crème aigre No.2 - - 38ctslalb 
Le comité des meuniers. qui‘re- | 
présente l'industrie meunière a! THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO. LTD. 
Canada, à une réunion tenue à | Prince-Albert. - - - - - Sask 
\Winnipeg, a confirmé la liste des E. ; 
prix pour la farine de cette année. a = 


et 


3 


n 


Prince-Albert | 


et que, et deviendra digne de 

uw cturnelle, 
ii le promets des grâces de 
box an déot de mon -Roshire.' 
Due veux que ceux qui 
eut louanges par le Pe- 
te eut fanivre, Jiberté et plé- 

noehede urices, 
de lv dévots du Rosji- 
| ue ourront pas sans sacre- 
ere he peñlront pas la connais 
nu ct lioparole avant de s'ètre 
rotiftsses, - 
Pl Je suis spécialement la 
ir de enfants du Rosaire qui 
es 


ont us le Purvatoire; tous 
Le vrais enfants le n'en 


‘ 


« 


ville. 


“con delire plusieurs. 


fon 


lssie juiront d'une grande 
ce dans le (Sel - 
Pisienr souverains  Pontiftes 


niet le rosaire de nombreu- 
“ tibiluenves, Le Saint Pape 
Pa IV veut dans le rosaire un 
ne nets de sulut pour les âmes: 
“h tomde sur le rosuire, dit-il à 
Hicltes Tepdists, Hies plus chères 
nu jure pour le triomphe de la 
je Poufia, 

Fou NT à fait pour la propa- 
on de verte dévotion, plus ef- 
gente se nrédéceseurs, puisque 
Colle ui a décerné le titre glo- 
CN de pape du Rosuire.s De 
le qu'on pe peut aller au Père 
que le Fi on ne peut arriver 
ci que par su mère, Le ro- 
et den la prière pur ex- 
D tre, tant sa fête à part ct 
le Pie solenielles, Enrichi d'in- 
Micener. ns nombre, il consti- 
Nip. li kinte Messe, le plus 
nt veus de l'Eglise suuf- 
dite li l'urpatoire, parce que 
CU pere officielle de l'Inglise 
HEATH, 

le Ni pape de PEucharistie, 
onto dans son encyelique do 
N ls avt de son prédécesseur, 
tal "Le rasaire, prière pur 
Cette priere.de tous, du su- 
sun ce ceux qui ne savent pus 
prete di pécheur repontunt 
de Dapôtre consommé dans ln 
cesltiturelle", 


pire pa nô : l'ancienne kulsomine et chaeun peut Tape 
“se n an De En tRoUr ligue. En paquets de 5 livres hour Une AU HUIT MAGNIFIQUES PRIX 
if À cerivuit au P Boëclu 1 tuce de 50 à 75 verges carrées. 60c | / 
à “eplenbre 1915: “Que le ou. ”, Lps'paquet esse. RREES ler Piano Morris ace hanc, valunt...... $500,00 
" rien liénne pour convin ‘ . : à : L ème Phonograrhe Hrn fqf. valunt..... 17200 
dy de NET ln plus belle . “ . TILE | IKE «: sème Poèle “Lighter Day”, valant... * 92. 
DETTE re gomme, la pin | ee # | Fo Aime Hicyclette Cleveland, valant..........f 47.00 
Le racine dit Sin É Pie estes .… à _Polissg" les plunelers, les, meubles et.1Jes sème “Machine à eoudre White, vylant:.....$ 46,00 
ln tiraniope L Saint 10 V, est k botgeries .avee du ‘Tile Like : punne aus  cue Fusil à deux coups suris chien, valant.$ 40.00 
di portée de pair Dieu facile - a toute des égratignurens sut leg AE M zone Slugairi se avec soîture, salant$ 20:00 
| ipods tous, Le TOSAITE | ÿ Le lle Like sur fe linotetu oi lu table cirée ème Magnifique POUPEE ANSE toiture, satunts 20. 
LNTE TES de ni le de TINCIpaUX ° #| le, rend  plhts durables, iniperméables ot. ne see Lavouse à grande vitesse, valunt.... x 15.00 
HTNITE iYstères e ae ésus et de À ' blanehit pas. ke ue “ NV. | 
Lux et fon ex J[s eux, dottlou- ‘ =, En boites de forme eonunode ..,.4Qc à “112$ mi _ | 
ler LS MIEUX: Il consiste à ré- | bg 1 L | 
HAL dizaines d'Ave Maria | ? = A ITE 
rl [HE MANVILLE HARDWARE CO. LIMITED 
EUR “lorit Patri, Par un dé- | E LR | 
M x. dtivier 1908, le pape Avenue Centrale et 10ème rue PRINCE-ALBERT 


lecotinande de faire” sui- 


. cheque loire soiË it Pèré de 


est en mesu-e de vous fournir tout ce qu’il vous fau t en fait de quincaillerie, pour la ferme et la 
Etant donné les conditions actuell:s du marché et la difficulté de se procurer des marchan- 
dises, vous serez surpris de voir que notre stock est absolument complet et que nos prix sont les 
meilleurs marchés du district. 


Un essai vous convaincra. 


Pompes çour puits profonds 


res stock de pompes spécialement conditionrces pour Ouest. avec tuvan galvanisé S pieds 
de long, 2 pouces de Jarge, CYLIKPRE A L'ÉPREUVE DE LA GELEE de 9 pouces, forte base 
en fonte, manche en bois qui ne casera pas sous l'action du froid et ne vous gèlera pas la min 
en pompant, Cette pompe, avec sa ‘érande capacité. est excellente pour les animaux. Elle fone- 
Honnt magnifiquepent avec un moulin à vent où un moteur et peut aussi être uctionuée facile- 


N CE 
ent à lu main, 


Notre prix, avec cylindre 5x12................... 
Cylindre 3x11... 


ns ss .…. 


= 


Cylindre 3/2x10 ves.....817.50 Cylindre 3x11.............. ...$12.50 


Pour l'entretien 
de la maison 


CONGOURS DES GRAINS DE BLE 


EEE 
Plus de $900.00 en prix 


GRATUITS 


\ux clients devinaut Je nombre exact ou le plus 


approchant de grains de blé duns un hocal contenant 


9 lhres 6 onces de Die. 


Chaque achat d’une piastre vous donne 
droit à fixer un chiffre 


Pour embellir les murs elte plafond Vous 
penez faire de Fexcotlent ouvrage avee Je 
Mureseo sinus lisser de marques, C'est nuieux 


À 


è 
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LAS AS T ET NT AAASASASASASASSSASS- 


UT: 


C. A. Fournier 


SALON DE COIFFURE 
… SALLE DE BAIN … 


SERVICE DE PREMIER ORDRE 


Première Avenue Ouest prise À NERER A Hor à 


ACHETEZ COMPTANT 
ET ECONOMISEZ 


Nous accordons un escompte de 10 pour cent sur 
tout :5 lescommandes de bois de construction, quanc 
vous payez comptant. Ceci est conforme aux traditious. 
bien connues de notre compagnie qui traite toujours ses 
clients avec libéralité. 


+ 


THE 


Sturgeon Lake Lumber Co. 


LIMITED 


a: 


CRTEL 


LE ECHK, 9092 


TEL. 


LS TAN N 


LR juus ancienne Compagnie de marchnuds de 
....bois faisant affaires à Prince-Albert.... 


4 


SRINCH-ALBÉE®I,. 
RED DEER HIT! 


SHacDOWALL, 
ELDRED 


Cour A bois & 
SHELLUROK 
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DESMARAIS & ROBITAILLE Ltèu 
19 et 21 Notre-Dame Ouest, Montréal, PT 


« 
Merchands  d'Ornements  d'Eglises Vases  Sacrés, 
Lronzes, Siatues, Chuoinins de Croix, ete. 
Articles religieux, Livres de prières, Imagrs. et. 
Spleitlité" Confection de bannières, drapeaux, ete. 
pour Congrégations ou sociétés. 

V'n de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, etc. 
Catalogues envovés sur demande. 


Ç 
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Adanac Grain Company 


LIMITED 


NO BESSETEE Gérant du Département francais 


| 


hé 4 HITS RE EDG D pe hh + #84 ESS 4 


Gompatriotes, lisez ceci et méditez 


Quel eat le lernier qui a fait afaites avec huus et n'a pas été 
eutisfait 

Nous faisons appel aux Canadiens frunenis. nent peus pere sue nou 
ons un Département française m'est qu'aceorder leurs droits à 
Los compatriotes de langue franvnise,-mais Lien par l'excellent ser 
ee que nous pouvons leur donner. ‘ 

Nous n'exploiterons jamais In RELIGION et la NAFIONALITE ani 
profit d'un commerce: e‘est trop abaisser une religion et ne nationalité 

VENEZ NOUS VOIR. VOYEZ xo$ PRIX, : 
ESSAYEZ NOTRE SERVICE 


ADANAC GRAIN COMPANY LIMITED 


Téléphone Main 5981 


408-418 BRAIN ENCLANGE, Rue Lombard WINNIPEG. Mau, È 


+ 
OS NE TT TS SE TT TR TT 
ver: 


ccasion Exceptionnelle 


No 5 29 aeres, 12 milles de Montmartre, Maisons ET STE Etable 
DH NU. 2 Graineries EE OX 16, Hangars. 160 aeres en culture, out peut 
être euttié., Pris $2L00 Paere, 2500.09 comptant, 

No. bio acves, 12 milles de Maple Creck. Sask, À 1, imite de Férole 
Maison 49 NOIR Etable 24 x 88, Hangur D A US 2 Graiueries LE ON D. 
500 neres en eutture, Tont peut se culti Bons puits. Eau dans la 
Maison, Prix, $25,00 l'acre.  $4900.00 eormptunt. Fi 
No, 1? 160 acrvs, 8 milles de ovell. Maison 18 x 18. Étable pour tn 
tôtes, Immenses Hangars, Graiheries, Bonus pultse Ti ugres én culture, 
150 avres peuvent êtée cultivés,‘ lrix, #25.09 l'cre, #2608.00 comptant. 
Nu, 22 - 320 ucres, 15 milles de Shaumavon, Susk, ‘Maison 20 < 1 
Giaineries, 200 acres en culture. Pris 820,09 l'acre, 360,0. comptant. 
Not. 90 acres, ? milles de Shuunavon, Snsk. Maison #0 K 4, Etable 
À 24, 106 acres en culture, le tout eultivable, «Prix #2500 l'acre 
$3000,00 comptant. . | - 
No. 24 420 aeres 6 milles de Shannavon, Sask. Maison 20 x 20, Etable 
1+ à 4. Grauineries, 120 acres en cidture. 280 acres cultivables. 10 uvre 
pour pâturage, Pris $7000.06, $80 0.00 comptant. 


La Compagnie canadienne de Golonisation Liée 


4 

“ 

CHAMBRE ». ÉDIFICE CLUB CATHOLIQUE | 

1863 Rue Cornwall REGINA Sask. FE 

M. 4. POIRIER, Président S. M. JEAN, Gérant h 
aus 


Ne retardez pas : 
Vos travaux de construction. Nous avons le bois et 
tout le matériel qu'il vous faut dans notre cour. Stock À 


soigné et bien sec. Nous vous le délivrerons au temps 
désiré. (Que yotre commande soit grosse ou petite, 
nous vous la fournirons au plus bas prix et vous ga- 
rantirons satisfaction. Escompte de 10 p.c. au comp- 


MeDiarmid Lumber Co 


Téléphone 2731 =: Le soir 2845 


RD LO TRES ER LS INSERT TPE ETES PARCEETUE TE EM LUN 


S A2 a ut 


LE PATRIOTE DE L'OUES., MERCREDI 2 OCTOBRE 1918. 


ee ee TT te mn 


Done mme moe meme 


de ses fonctions pour entker an no- 


; isonin dus une bouteille contenatnt trois 
viciat des pères sranciseains, au Ccou- ? 


oacts d'Orchard nhite”, agitez 


wnnrhe À Ia chapelle de l'Académie, 
Lu nouvelle novice porte. en rétigion. 
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Au terrain de l'Exposition PRINCE-ALBERT, SAS 


Mercredi et jeudi 30 et 31 octobre 
Le Of EMIeT Jour , 30 oCtobr Hi Pius de 800 têtes d'animaux demi-sang: vaches, veaux, génisses, bouvillons et 


quelques vaches laitières de choix. . 
Le jeut| J getobre Plus de 100 têtes de Shorthorns enregistrés de première de classe, comprenant: des spéci: 
* mens du beau troupeau de Norman Harrison, de Priddis, Alta, un lot de choix de la fer 
me Southview, où se trouve le fameux taureau de $5,000 Marrs Avon No. 2: beaucoup d'autres splendides Shorthorns 
consignés par des éleveurs bien connus. | 
M. R. Cowell 


Si vous avez des animaux à vendre, faites-les inscrire de bonne heure pour cette grande vente. 
Commission pour la vente des animaux demi-sang: $2.00 par tête: veaux au-dessous de 8 mois $1 
1 


prenante 


Prince-Alberi 


ENCANTEUR. 


Cette vente se tiendra sur le terrain de l'Exposition, à couvert, quelle que soit la température. 
Pour plus amples détails, voir les affiches ou écrire à 


Vente à l'Encan 
JEUDI 24 OCTOBRE 1918 


La vente commencera à. 10 h. a.m. Goûter à midi à la ferme de Mme P. J. Walsh, /2 mille 
de Saint-Louis, Sask. lant 
Sur les instructions de Mme P. J. Walsh, de Saint-Louis, Sask., je vendrai tout son rou ant, 


comprenant: : tou 
35 têtes d'animaux, y compris |2 vaches laitières; 12 bouvillons; 11 génisses: 100 poulets: 
tes les machineries et les meubles; autres articles trop nombreux pour les mentionner. 
Mme Walsh abandonne la culture et vendra sa ferme, lot 5, T. 45, R. 27 O. 2e, à des termes 
sonnables et à très bon marché Termes: comptant. 
Pour plus amples détails, voir les affiches ou écrire à 


Mme P. J. WALSH, Propriétaire, ST. LOUIS, Sask. M. R. COWELL, 
W. A. BOUCHER, Commis, HOEY, Sask. Prince-Albert 


À LA FERME D'EDOUARD PARENT 
3 milles à l’est et 2 milles au nord de Hoey N.E. 24 45a 26, ouest 2ème, 


: LUNDI 28 OCTOBRE 1918, à 10 h, am Gouter à mit 


M. Parent a vendu sa ferme et abandonne la culture. 
machines, meubles, etc,, sera vendu sans réserve, 


Tout son magnifique roulant: chevaux, 
au comptant. 


Les chevaux et le matériel de M. Parent sont de premier ordre. 


pr . 7 rai- 
à. désirent de bons chevaux et un bon matériel, 


Belle occasion pour ceux qui 


«Pour plus amples détails, voyez les grandes affiches ou écrivez à \ 


F ED. PARENT, Propriétaire , 
W. À. BOUCHER, Commis, . M. R. COWELL, Encanteur 
Prince-Albert, Sask. 


HOEY, SASK. 


Encanteur, 


